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Le président de la République garde un œil sur  l’état 
d’avancement des grands projets de développement industriel et 

minier, ainsi que des grandes lignes de transport ferroviaire. P 3

L’exposition de Rimini a 
constitué une opportunité 
pour les entreprises et 
sociétés algériennes de 
participer à des réunions 
d’affaires bilatérales avec 
leurs homologues étrangers 
afi n d’échanger des 
expériences, notamment 
dans les domaines des 
énergies renouvelables et de 
l’effi cacité énergétique. P 2
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Crash d’un petit avion militaire à Boufarik
2 morts et 4 blessés, Chanegriha 
présente ses condoléances

Deux morts et quatre 
blessés ont été 
enregistrés, avant-hier 
jeudi, dans le crash 
d’un avion militaire à 
Boufarik, a indiqué le 
ministère de la 
Défense nationale 
(MDN) dans un 
communiqué. 

La même source a précisé qu’ « à la suite d’une mission programmée, le 5 
mars 2026 en milieu de journée, un petit avion de transport militaire de 
type (BE 1900) s’est écrasé juste après son décollage de la piste de la base 
aérienne de Boufarik dans la Première Région militaire, à bord duquel se 
trouvait un équipage composé de six  personnes», s’attristant de ce que ce 
tragique accident ait entraîné le décès de deux cadres et blessé les autres 
membres de l’équipage, qui ont été transportés en urgence à l’Hôpital 
central de l’Armée.
À la suite de cet accident tragique, le Général de corps d’armée Saïd 
Chanegriha, ministre délégué auprès du ministre de la Défense nationale, 
Chef d’Etat-Major de l’Armée nationale populaire, présente en son nom 
propre et au nom de tous les employés de l’Armée nationale populaire ses 
plus sincères condoléances et sa compassion à la famille des deux martyrs 
et à leurs proches, priant Dieu Tout-Puissant de leur accorder patience et 
réconfort, et d’accueillir les défunts dans Sa miséricorde infi nie, tout en 
souhaitant un prompt rétablissement aux blessés.
Par ailleurs, le Général de corps d’armée a également ordonné l’ouverture 
d’une enquête approfondie afi n de connaître les causes et les circonstances 
de cet accident, a souligné le document du MDN.
 

Chanegriha au chevet des blessés
Le ministre délégué 
auprès du ministre de 
la Défense nationale, 
Chef d’Etat-Major de 
l’Armée nationale 
populaire, le Général 
d’Armée Saïd 
Chanegriha, a rendu 
visite, ce vendredi, aux 
blessés suite au crash 
d’un petit avion de 

transport militaire jeudi sur la Base aérienne de Boufarik, en 1re Région 
militaire (RM), indique un communiqué du ministère de la Défense 
nationale (MDN).
« Suite au douloureux accident qui a conduit au crash d’un petit avion de 
transport militaire de type (BE 1900), hier 05 mars 2026, juste après son 
décollage de la piste de la Base Aérienne de Boufarik en 1re Région 
Militaire, qui a malheureusement causé le décès en martyrs de deux (02) 
cadres et la blessure du reste des membres de l’équipage, Monsieur le 
Général d’Armée Saïd Chanegriha, Ministre Délégué auprès du Ministre de 
la Défense Nationale Chef d’Etat-major de l’Armée Nationale Populaire, 
s’est rendu la matinée du vendredi 06 mars 2026, à l’Hôpital Central de 
l’Armée en 1re Région Militaire, afi n de s’enquérir de l’état de santé des 
blessés, et de leur apporter à eux et à leurs familles un soutien moral, en 
leur souhaitant un prompt rétablissement », précise la même source.
 

Le Président Tebboune 
présente ses condoléances 
aux familles des deux victimes

Le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a présenté ses 
condoléances aux familles des deux victimes tuées dans le crash d’un avion 
militaire survenu ce jeudi à Boufarik, a indiqué la présidence de la 
République
« À la suite du tragique incident provoqué par la chute d’un petit avion de 
transport militaire dans la Première Région militaire, le Président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, Commandant en chef des forces 
armées et ministre de la Défense nationale, présente ses condoléances 
sincères et sa sympathie aux familles des deux cadres tombés en martyrs, 
implorant Dieu le Très-Haut de les couvrir de Son pardon et de Sa vaste 
miséricorde en ces jours bénis, et d’inspirer à leurs proches patience et 
réconfort, tout en priant pour le prompt rétablissement des survivants », 
a écrit la présidence.
«A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons », a ajouté la même 
source.

A l’occasion de sa participation à 
cet événement international, 
placé sous la supervision de la 

Direction générale de la recherche 
scienti�ique et du développement 
technologique relevant du Ministère 
de l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scienti�ique, le CDER a 
présenté un aperçu de ses diff érents 
produits de recherche et des projets 
de �iliales économiques de dévelop-
pement, notamment ceux liés à l’éner-
gie solaire photovoltaïque, indique la 
même source, non sans mettre en 
avant la maîtrise des chercheurs et 
ingénieurs algériens dans le dévelop-
pement de systèmes et d’applications 
modernes pour la réalisation de pro-
jets de qualité répondant à des nor-
mes technologiques concurrentielles 
à l’échelle internationale.
Ainsi, et au niveau du pavillon algé-
rien, ont été exposés les systèmes de 
contrôle de qualité développés par le 
CDER à travers ses plateformes tech-
nologiques, « notamment ceux liés à 
la plateforme d’essais de l’énergie so-
laire, à l’étalonnage des instruments 
de mesure du rayonnement solaire, 
ainsi qu’aux tests de qualité et d’ef�i-
cacité des chauff e-eau solaires, les-
quels ont suscité l’intérêt d’entrepri-
ses étrangères et de bureaux d’études 
souhaitant améliorer la conception 
des centrales solaires à travers des 
mesures précises et �iables», souligne 
le communiqué.

Il faut savoir que cette exposition 
constituait une opportunité pour les 
entreprises et sociétés algériennes de 
participer à des réunions d’aff aires 
bilatérales avec leurs homologues 
étrangers a�in « d’explorer les oppor-
tunités de coopération et d’échanger 
des expériences, notamment dans les 
domaines des énergies renouvelables 
et de l’ef�icacité énergétique ».
Aussi, il est à remarquer que le Salon 
international de la transition énergé-
tique est considéré comme l’un des 
principaux événements européens 
spécialisés dans la transformation 
énergétique et les technologies pro-
pres.
Il connaît une large participation 
d’entreprises, de sociétés, de cher-
cheurs et d’investisseurs venus pré-

senter les dernières solutions et inno-
vations visant à soutenir la décarbo-
nation et le développement des éner-
gies renouvelables.
Cet événement annuel couvre plu-
sieurs domaines de l’écosystème de la 
transition énergétique, notamment 
l’énergie solaire et l’énergie éolienne, 
le stockage de l’énergie, l’ef�icacité 
énergétique, la mobilité électrique, 
ainsi que les solutions de villes intelli-
gentes.
Il comprend également des conféren-
ces et des rencontres professionnel-
les destinées à renforcer l’échange 
d’expertises et à établir de nouveaux 
partenariats, en sus d’aborder les 
principaux dé�is et opportunités liés à 
l’avenir de l’énergie à l’échelle inter-
nationale. R. E.

Sur instruction du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, le ministre de l’Inté-

rieur a eff ectué, avant-hier jeudi, une 
visite de travail en Italie, selon un 
communiqué du ministère, qui préci-
se que Saïd Sayoud était accompagné  
du Directeur général de la Sûreté na-
tionale (DGSN), Ali Badaoui, et d’une 
importante délégation.
Il convient de noter que cette visite, 
entamée par Sayoud à l’invitation du 
ministre italien de l’Intérieur, M. Mat-
teo Piantedosi, s’inscrit dans le cadre 
du renforcement du partenariat al-
géro-italien et du développement des 
mécanismes de coordination et de 
coopération dans les domaines sécu-
ritaire et technique d’intérêt com-
mun, souligne le communiqué.
La même source a indiqué que lors 
d’une séance de travail entre les deux 
ministres, il a été examiné « les 
moyens de renforcer la coopération 
entre l’Algérie et l’Italie, notamment 

dans les domai-
nes liés à la sécu-
rité et à la coordi-
nation entre les 
instances compé-
tentes dans les 
deux pays », a-t-
elle ajouté.
Les entretiens ont 
porté sur plu-
sieurs axes d’in-
térêt commun, 
dont les moyens 
de béné�icier de 
l’expérience ita-
lienne en matière de lutte contre la 
cybercriminalité, le renforcement de 
la coordination pour faire face au 
phénomène de la migration clandes-
tine, l’intensi�ication de la coopéra-
tion policière et l’échange d’experti-
ses entre les organes sécuritaires des 
deux pays.
De même, conclut le communiqué, 
ces entretiens ont également porté 

sur « les moyens de renforcer la coo-
pération dans le domaine de la Pro-
tection civile, notamment à travers 
l’organisation de cycles de formation 
et l’échange d’expertises en matière 
de prévention et de lutte contre les 
feux de forêt, en vue de contribuer au 
développement des capacités d’inter-
vention et de réponse aux diff érents 
risques». R. N.

SALON INTERNATIONAL DE LA TRANSITION 
ÉNERGÉTIQUE À RIMINI (ITALIE)

L’Algérie au rendez-vous
Le Centre de développement des énergies renouvelables (CDER) participe, aux 
côtés de plusieurs entreprises économiques représentant différentes fi lières liées 
aux énergies renouvelables en Algérie, au Salon international de la transition 
énergétique «Key – The Energy Transition Expo», organisé du au 6 mars, à Rimini 
en Italie, a fait savoir, avant-hier, un communiqué du Centre.

SAÏD SAYOUD EN ITALIE
Une coopération sécuritaire à Booster
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ACCÉLÉRER LA 
DIVERSIFICATION
PAR PAR MAHREZ Z

La réunion de travail consacrée au suivi 
de plusieurs projets structurants, sous 
la présidence du président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
illustre la volonté des pouvoirs publics 
d’accélérer la transformation 
structurelle de l’économie nationale, 
afi n de stimuler une croissance durable 
et de faire émerger de nouveaux 
moteurs de croissance hors 
hydrocarbures, dans le cadre de la 
stratégie de diversifi cation économique 
amorcée ces dernières années. La 
rencontre a été dédiée à l’état 
d’avancement de la ligne minière Est, de 
la mine de phosphate et ses unités et 
du projet d’extraction de zinc à Oued 
Amizour, avant le lancement de leur 
exploitation effective fi n mars courant. 
La réunion a également porté sur le 
projet de la route transsaharienne et la 
ligne ferroviaire Alger-Tamanrasset. À 
travers ces projets, le gouvernement 
jette les bases d’un nouveau modèle de 
croissance fondé sur la valorisation des 
ressources minières, le développement 
des infrastructures de transport et 
l’ouverture accrue vers les marchés 
africains. Au cœur de cette nouvelle 
dynamique enclenchée par les pouvoirs 
publics, fi gure la ligne minière Est. Une 
infrastructure ferroviaire stratégique 
destinée à accompagner le 
développement du vaste projet de 
phosphate de Bled El Hadba (Tébessa), 
qui devrait permettre d’augmenter la 
production annuelle de phosphate de 
2,5 millions de tonnes à 10,5 millions 
de tonnes. Cet axe ferroviaire qui 
constitue un lien vital entre les mines du 
sud-est du pays, permettra d’acheminer 
des millions de tonnes de minerai vers 
les unités de transformation et les 
marchés d’exportation, constituant ainsi 
l’ossature logistique d’une nouvelle 
fi lière industrielle. Parallèlement, les 
autorités suivent de près l’avancement 
du projet d’exploitation du zinc et du 
plomb de Oued Amizour, dans la wilaya 
de Béjaïa. Le gisement, considéré 
comme l’un des plus importants du 
continent africain, devrait contribuer au 
renforcement de l’activité minière 
nationale et à la diversifi cation des 
ressources exportables du pays. La mine 
de zinc constitue en effet un projet 
d’envergure, avec des réserves 
exploitables estimées à 34 millions de 
tonnes, et un chiffre d’affaires de 215 
millions de dollars/an. Au-delà du 
secteur minier, la réunion a également 
porté sur plusieurs infrastructures 
structurantes destinées à renforcer 
l’intégration territoriale et régionale. 
C’est le cas notamment de la route 
transsaharienne, un corridor routier 
stratégique qui contribuera à fl uidifi er 
les échanges commerciaux entre notre 
pays et l’Afrique subsaharienne et à 
consolider le rôle de l’Algérie en tant 
que carrefour logistique continental. La 
future ligne ferroviaire reliant Alger à 
Tamanrasset constitue également l’un 
des projets d’infrastructures les plus 
importants. Cette dorsale ferroviaire 
permettra de connecter le nord au sud 
du pays et d’accompagner le 
développement des activités minières et 
logistiques dans le Grand Sud en faisant 
de Tamanrasset un véritable hub 
logistique dans le cadre de la stratégie 
nationale visant à créer des plateformes 
énergétique, minière et logistique 
connectées avec l’Afrique.

PAR MAHDI B

Selon une dépêche de l’APS, 
cette réunion de travail a été 
consacrée à l’état d’avance-

ment de mégaprojets de la ligne 
minière Est, de la mine de phos-
phate et ses unités et du projet 
d’extraction de zinc à Oued Ami-
zour, avant le lancement de leur 
exploitation eff ective à la �in de ce 
mois de mars. La même source a 
ajouté, sans autre précision, que la 
réunion a également porté sur le 
projet de la route transsaharienne 
et la ligne ferroviaire Alger-Taman-
rasset. L’année 2025 a été riche, en 
fait, en événements majeurs qui 
ont consacré le lancement ou 
l’achèvement de grands projets 
structurants de développement in-
dustriel, minier, des transports et, 
plus globalement, des territoires. Il 
en est ainsi de l’inauguration, le 
1er février 2026, par le Président 
Tebboune, du projet de la ligne fer-
roviaire Béchar-Tindouf-Gara Dje-
bilet, coréalisée par l’Anesrif et un 
partenaire chinois, et qui compte 
plusieurs gares de voyageurs à 
Tindouf et Abadla pour dynamiser 
le tourisme dans le Sud-Ouest al-
gérien, marquant une étape clé 
dans l’exploitation du chemin de 
fer. La ligne ferroviaire Tindouf-
Béchar, avec des stations modales, 
s’inscrit dans un programme na-
tional plus large visant à mailler le 
territoire, à réduire l’isolement du 
Sud, et, potentiellement, à créer un 
corridor commercial vers l’Afrique 
subsaharienne, selon une note de 
l’Anesrif. Le projet de la ligne mi-
nière ferroviaire occidentale Gara 
Djebilet-Tindouf-Béchar, s’éten-
dant sur une distance de 950 km et 
mise en service of�iciellement di-
manche 1er février 2026 par le 
président de la République, est 
parmi l’un des plus grands projets 
structurants réalisés en Algérie et 
en Afrique, au regard de son enver-
gure, de ses capacités opération-
nelles ainsi que de l’ampleur des 
moyens humains et techniques 
mobilisés pour sa réalisation dans 
des délais record. Il permet ainsi le 
transport du minerai de fer du gi-
sement de Gara Djebilet (Tindouf), 
en plus du transport des voyageurs 
et des marchandises, à des vitesses 
pouvant atteindre 160 km/h pour 
les passagers et 80 km/h pour les 
marchandises et les produits mi-
niers, avec une capacité quotidien-
ne estimée à vingt-quatre trains 

pour les matières minières, deux 
trains pour les voyageurs et deux 
trains pour les marchandises. Dans 
cette optique, il y a lieu de relever 
que le projet de ligne ferroviaire 
Alger-Tamanrasset, sur une distan-
ce monstrueuse de plus de 2 000 
km, est actuellement en cours de 
réalisation avec le début de 
construction d’un premier tronçon 
reliant Laghouat-Ghardaïa-El Mé-
néa sur 495 km. Ce mégaprojet, 
avec une extension vers Adrar, 
dont la livraison est prévue �in 
2026 ou début 2027, vise en fait le 
renforcement de la connectivité 
entre les régions sud du pays et à 
créer de nouvelles opportunités 
socioéconomiques pour les popu-
lations locales. Les deux lignes fer-
roviaires Tindouf-Béchar, déjà réa-
lisée, et Alger-Tamanrasset, c’est-
à-dire une ligne directe entre le 
littoral nord du pays avec la capi-
tale du Hoggar, à 2 000 mètres d’Al-
titude, est une gageure extraordi-
naire qui va renforcer les échanges 
commerciaux et le transport de 
personnes, par rail. Quant au pro-
jet intégré de phosphates de Bled 
El Hadba, un des dossiers au menu 
de la réunion de jeudi, il est com-
posé d’une mine ouverte en 2025 
pour l’extraction de phosphate, 
avec une voie ferrée pour son ex-
portation de 422 km reliant Bled El 
Hadba au port d’Annaba. Ce projet 
fait l’objet d’un suivi permanent du 

président de la République, M. Ab-
delmadjid Tebboune. Au mois de 
novembre dernier, lors de sa visite 
de travail dans la wilaya de 
Constantine, le Président Tebbou-
ne avait souligné que l’Algérie «se 
prépare à entamer l’exploitation 
eff ective de projets économiques 
vitaux et stratégiques qui entre-
ront en production prochainement, 
parmi lesquels le projet d’extrac-
tion, de transformation et d’expor-
tation du phosphate vers les mar-
chés mondiaux avec une capacité 
de production de dix millions de 
tonnes par an». Il avait précisé que 
le projet de phosphate intégré 
«augmentera la production an-
nuelle de phosphate en Algérie, la 
faisant passer de 2,5 millions de 
tonnes à 10,5 millions de tonnes.» 
De par ses potentialités, l’Algérie 
�igure parmi les dix premiers pays 
dans le monde en matière de ré-
serves de phosphate, qui sont esti-
mées à plus de 3 milliards de ton-
nes, situées dans l’est du pays, dont 
la plupart se trouvent dans la mine 
de Bled El Hadba, avec près de 1,2 
milliard de tonnes pouvant être ex-
ploitées pendant plus de 80 ans, 
selon une responsable centrale à 
Sonatrach. Et, pour assurer une 
�luidité des exportations algérien-
nes de phosphates à partir des mi-
nes de l’est du pays, un corridor 
ferroviaire et portuaire est en train 
d’être réalisé, dont un mini-port 

dédié au port principal d’Annaba, 
qui a été récemment inspecté par 
le Chef du gouvernement accom-
pagné d’une importante déléga-
tion. Le nouveau quai minéralier, 
actuellement en cours de réalisa-
tion, doit assurer le traitement et 
l’exportation annuelle de quelque 
10 millions de tonnes de phospha-
te et de produits phosphatés, ache-
minés via le corridor ferroviaire 
minéralier Est, dans le cadre d’un 
dispositif logistique intégré reliant 
les zones de production aux infras-
tructures portuaires. Le raccorde-
ment du gisement de phosphate de 
Bled El Hadba, dans la wilaya de 
Tébessa, au port d’Annaba sera as-
suré par une double voie ferroviai-
re qui doit permettre en plus de 
réduire les coûts de transport à 
l’exportation, d’améliorer la per-
formance de la chaîne nationale du 
phosphate et de renforcer la com-
pétitivité du produit algérien sur 
les marchés internationaux. A ce 
projet, il y a lieu d’ajouter celui du 
complexe de transformation et de 
production de fertilisants azotés et 
phosphatés d’Oued Kebrit, dans la 
wilaya de Souk Ahras, deux projets 
intégrés lancés en 2024 et qui se-
ront réceptionnés avant �in 2026 
et qui s’inscrivent dans le cadre du 
projet de phosphate intégré et de 
la politique nationale de dévelop-
pement des exportations hors hy-
drocarbures. Objet de l’attention 
soutenue du Président Tebboune, 
et considéré comme l’un des méga-
projets du pays dans le domaine 
minier, la mine géante de zinc de 
Oued Amizour, à cheval entre les 
communes de Tala Hamza et de 
Oued Amizour, est considérée 
comme un gisement majeur de 
zinc et de plomb, et classée 12e en 
termes de réserves à l’échelle mon-
diale. Le coût de l’investissement 
consenti est estimé à 471 millions 
de dollars, alors qu’un permis d’ex-
ploitation de la mine a été accordé 
à la joint-venture algéro-austra-
lienne Western Mediterranean 
Zinc. Le projet devrait produire an-
nuellement 170 000 tonnes de 
concentré de zinc et 30 000 tonnes 
de plomb. Des projets majeurs, 
structurants, avec une forte valeur 
ajoutée en termes d’emplois, de 
croissance économique régionale 
et d’eff ets d’entraînement sur les 
territoires, qui vont donner une 
autre envergure à des secteurs 
stratégiques du développement 
national. 

La Présidence de la Républi-
que a annoncé ce jeudi 5 
mars la nomination de Farid 

Kourtel au poste de conseiller 
chargé des aff aires économiques. Il 
succède à Yacine Ould Moussa, 
écarté du poste en octobre 2023. 
Cette nomination fait suite à celle 
de Farid Yaïci, nommé en octobre 
dernier conseiller à la présidence 
pour les �inances, le budget, les 

banques, les réserves de change, 
les marchés publics et les paie-
ments internationaux. L’arrivée de 
Farid Kourtel intervient à un mo-
ment clé pour l’économie algérien-
ne, qui connaît une phase de trans-
formation accélérée. Le pays multi-
plie les projets d’infrastructures de 
base, notamment dans le ferroviai-
re, et développe l’exploitation de 
ses gisements stratégiques de mi-

nerai de fer, de zinc et de phospha-
te. L’objectif est ambitieux : attein-
dre un PIB de 400 milliards de 
dollars d’ici 2027 et réduire pro-
gressivement la dépendance aux 
hydrocarbures. Cette réorientation 
économique s’inscrit dans un 
contexte mondial instable, marqué 
par la multiplication des con�lits 
armés, dont la plus récente 
confrontation opposant les États-

Unis et Israël à l’Iran, samedi der-
nier. Une crise qui pourrait peser 
sur l’économie globale, provoquer 
une hausse des prix de l’énergie et 
perturber les chaînes d’approvi-
sionnement. Avec cette nomina-
tion, la Présidence semble vouloir 
renforcer son équipe économique 
pour piloter la transformation na-
tionale et anticiper les dé�is inter-
nationaux.  R. E.

Farid Kourtel nommé conseiller 
économique à la présidence

MINES, PHOSPHATE ET RAIL

Le Président Tebboune fait 
le point sur les grands projets
Le Chef de l’Etat a présidé jeudi une réunion de travail consacrée à l’état d’avancement des grands projets de 
développement industriel et minier, ainsi que des grandes lignes de transport ferroviaire.
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PAR NASSIM TERKI

Dans un tournant majeur du con�lit 
au Moyen-Orient, le front de la 
confrontation s’est déplacé vers le 
cœur de l’équation énergétique 
mondiale. Le monde est entré dans 
un état d’alerte maximale après 
que le détroit d’Ormuz, artère la 
plus vitale pour le �lux du pétrole et 
du gaz, est passé du statut de corri-
dor maritime stratégique à celui de 
zone de confrontation ouverte. Cet-
te situation intervient alors que les 
prix du pétrole et du gaz atteignent 
des niveaux record.
Les menaces ne relèvent plus du 
simple discours médiatique. Après 
les frappes américano-sionistes 
contre le territoire iranien, les Gar-
diens de la révolution iraniens ont 
annoncé que le détroit d’Ormuz 
était « fermé », avertissant que tout 
navire tentant de le traverser pour-
rait être ciblé. Depuis, le tra�ic des 
pétroliers est pratiquement para-
lysé.
Selon les données de suivi mariti-
me, au moins 150 navires de pé-
trole et de gaz sont immobilisés 
dans les eaux internationales à l’ex-
térieur du détroit, dans l’attente 
d’évolutions sur le terrain qui pour-
raient tarder. Les estimations de 
JPMorgan indiquent que le transit 
du pétrole à travers le détroit est 
tombé à moins d’un quart de son 
niveau habituel, ne dépassant pas 
400 000 barils par jour.
Il faut rappeler que ce passage ma-
ritime assure le transport d’environ 
20 à 30 % des approvisionnements 
mondiaux de pétrole et près de 25 

% du gaz naturel liqué�ié (GNL). Le 
détroit constitue ainsi une vérita-
ble artère vitale pour les économies 
asiatiques et européennes.
Les marchés n’ont pas tardé à réa-
gir. En l’espace de 48 heures, le prix 
du Brent a bondi de 13 %, attei-
gnant 82 dollars le baril. Hier, il 
s’est stabilisé autour de 84 dollars, 
son niveau le plus élevé depuis jan-
vier 2025.
Il ne s’agit pas d’une simple �luctua-
tion mais d’un véritable choc éner-
gétique. De grandes banques com-
me Barclays et Goldman Sachs ont 
revu leurs prévisions. Barclays es-
time désormais que le baril pour-
rait atteindre 100 dollars, souli-
gnant que la prime liée aux risques 
géopolitiques est devenue un élé-
ment central dans la formation des 
prix. De son côté, le cabinet Wood 
Mackenzie avertit qu’une fermetu-
re du détroit pendant plus de deux 
semaines pourrait propulser les 
prix à des niveaux sans précédent, 
au-delà de 100 dollars.
Hier soir, le Brent de la mer du Nord 
s’échangeait à 84,25 dollars, en 
hausse de 6,51 dollars (+8,37 %). 
Parallèlement, le West Texas Inter-
mediate (WTI) atteignait 76,94 
dollars, avec un gain de 5,71 dollars 
(+8,02 %).
Le choc ne concerne pas seulement 
le pétrole. Dans un développement 
parallèle, QatarEnergy, la compa-
gnie énergétique nationale du Qatar, 
a annoncé l’arrêt complet de la pro-
duction dans le complexe géant de 
Ras Laff an, la plus grande installa-
tion d’exportation de gaz naturel li-
qué�ié (GNL) au monde. La réaction 

du marché du gaz a été immédiate. 
En Europe, le prix du gaz sur le 
contrat TTF néerlandais a bondi de 
50 % lundi, suivi d’une nouvelle 
hausse de 30 % mardi, portant la 
progression totale à près de 70 % en 
seulement deux jours, son niveau le 
plus élevé depuis plus d’un an.
Cette crise frappe directement l’Eu-
rope. Depuis la guerre en Ukraine, 
le continent a progressivement ré-
duit sa dépendance au gaz russe et 
s’est tourné vers le Qatar comme 
alternative stratégique. Un arrêt 
prolongé de la production qatarie 
pourrait placer l’Europe dans une 
compétition intense avec l’Asie 
pour reconstituer ses réserves 
avant l’hiver, ce qui risque de faire 
grimper les prix à des niveaux dif�i-
ciles à supporter pour l’industrie 
européenne.
Dans l’ombre, la diplomatie inter-
nationale s’active. La Chine, pre-
mier importateur mondial d’éner-

gie, exercerait des pressions discrè-
tes a�in d’éviter toute attaque 
contre les pétroliers dans le Golfe 
et de garantir la continuité des ex-
portations qataries, dont 30 % des 
importations chinoises de GNL dé-
pendent.
Du côté de Washington, le secrétai-
re d’État Marco Rubio a tenté de 
rassurer les marchés en évoquant 
des plans visant à calmer la �lam-
bée des prix. Toutefois, l’adminis-
tration Trump n’envisage pas pour 
l’instant de puiser dans les réser-
ves stratégiques de pétrole pour 
stabiliser le marché.
Certains analystes estiment 
d’ailleurs que les États-Unis, deve-
nus le premier producteur mondial 
de pétrole avec plus de 20 % de 
l’off re mondiale, sont aujourd’hui 
moins vulnérables aux chocs pétro-
liers qu’auparavant et pourraient 
même tirer pro�it d’une hausse du-
rable des prix. 

L’ambassade d’Algérie à Doha 
a publié, hier, un communi-
qué à l’adresse des ressor-

tissants algériens se trouvant au 
Qatar souhaitant quitter le pays, 
faisant savoir que des dispositions 
ont été prises pour leur faciliter la 
tâche.
« L’ambassade d’Algérie à Doha in-
forme les membres de la commu-

nauté algérienne résidant au Qatar 
que, dans le cadre des dispositions 
de passage par le point de contrôle 
de Salwa (Royaume d’Arabie Saou-
dite), l’ambassade à Doha, en coor-
dination avec notre ambassade à 
Riyad, travaille à faciliter les procé-
dures de départ pour ceux qui le 
souhaitent, en soumettant une de-
mande de visa de transit », expli-

que-t-elle.
« La priorité sera donnée aux visi-
teurs bloqués, puis aux autres 
membres de la communauté sou-
haitant partir », précise en outre 
l’ambassade, invitant les personnes 
souhaitant béné�icier de cette me-
sure à lui envoyer une demande 
par e-mail comportant une copie 
du passeport, une copie du visa 

pour les visiteurs et une copie de la 
carte d’identité qatarienne concer-
nant les résidents.
Les postulants sont priés aussi de 
préciser leur numéro de téléphone 
et ce, a�in de permettre à l’ambas-
sade de les contacter et de coor-
donner avec eux dès que toutes les 
dispositions nécessaires seront 
complétées. 

Dans un communiqué du 5 mars, la com-
pagnie aérienne algérienne Air Algérie 
prévient que ses vols depuis et vers le 

Moyen-Orient restent suspendus, sans donner 
de date de reprise.
Les destinations concernées par cette décision 
sont : Doha, Beyrouth, Amman et Dubaï.
En représailles des bombardements américains 
et israéliens, l’Iran prend pour cible ces pays du 
Golfe où sont installées des bases militaires 
américaines.
Téhéran utilise des drones et des missiles pour 

attaquer Israël, les Émirats arabes Unis, Bahreïn, 
le Koweït. Pour le Liban, Israël a lancé jeudi une 
vaste opération militaire contre la capitale Bey-
routh.

La guerre en Iran paralyse le transport 
aérien au Moyen-Orient
« Cette décision s’inscrit dans le souci de garan-
tir les plus hauts standards de sécurité et de sû-
reté pour nos clients et nos équipages, suite à 
l’évolution de la situation dans la région », in-
forme la compagnie aérienne nationale.

Pour les voyageurs algériens ou les personnes 
qui habitent dans ces zones, Air Algérie a mis en 
place un numéro joignable depuis l’Algérie, le 
3302. Il faudra composer le 0021321986363 
pour les personnes se trouvant en dehors de l’Al-
gérie.
Pas d’inquiétude pour les voyageurs : si la situa-
tion change, la compagnie « ne manquera pas de 
tenir son aimable clientèle informée de toute 
nouvelle disposition ou mise à jour de son pro-
gramme de vols vers le Moyen-Orient », rassure-
t-elle. 

RESSORTISSANTS ALGÉRIENS AU QATAR
L’ambassade d’Algérie à Doha décline 
son plan d’évacuation

Air Algérie maintient la suspension des vols 
vers quatre villes au Moyen-Orient

CRISE ÉNERGÉTIQUE MONDIALE

Détroit d’Ormuz : le pétrole 
et le gaz bloqués
La fermeture du passage stratégique par 
l’Iran provoque une fl ambée des prix et 
inquiète l’Europe et l’Asie.

Tout en mettant en avant 
la résistance du peuple 
sahraoui depuis 50 ans
Le Premier 
ministre, Hamoudi 
Bayoun, insiste sur 
l’autodétermination
Dans un entretien accordé, avant-hier 
jeudi, au quotidien espagnol « El 
Salto Diario », repris par l’APS, le 
Premier ministre sahraoui a indiqué 
que, en soi, le 50e anniversaire de la 
proclamation de la République 
sahraouie constituait une preuve 
claire de la capacité du peuple 
sahraoui à résister face aux 
politiques d’annexion et aux 
tentatives de soumission menées par 
le régime du Makhzen depuis le 
début du confl it.
Bouchraya Hamoudi Bayoun a ainsi 
affi rmé que le peuple sahraoui 
poursuivait sa résistance et sa 
détermination cinquante ans après la 
proclamation de son État, soulignant 
que tout règlement du confl it au 
Sahara occidental ne saurait être 
légitime ni durable sans l’approbation 
du peuple sahraoui à travers 
l’exercice de son droit inaliénable à 
l’autodétermination.
Soutenant qu’en dépit de toutes les 
circonstances, les Sahraouis avaient
réussi à construire des institutions 
étatiques couvrant plusieurs 
domaines, notamment l’éducation, la 
diplomatie et l’organisation sociale, 
Hamoudi Bayoun a, par ailleurs, fait 
observer que toutes les tentatives 
visant à imposer des solutions en 
dehors du cadre de la légitimité 
internationale avaient échoué, « que 
ce soit par la force militaire ou à 
travers des tentatives de promouvoir 
des projets politiques ne 
reconnaissant pas le droit du peuple 
sahraoui à l’autodétermination », 
fera-t-il observer.
De même, et rappelant que 
l’expérience a démontré que tout 
règlement qui ne reposait pas sur la 
volonté des Sahraouis était voué à 
l’échec, il a souligné que le respect 
du droit international demeurait la 
seule voie pour mettre fi n à ce long 
confl it.
Dans le même contexte, le PM 
sahraoui a déclaré que les autorités 
marocaines ont intensifi é l’utilisation 
de drones dans le confl it, estimant 
que ces moyens n’ont pas été utilisés 
uniquement contre des objectifs 
militaires, mais ont également visé 
des civils dans les zones libérées. 
Concernant les négociations 
politiques, il a indiqué que le Front 
Polisario demeurait « ouvert à toute 
voie diplomatique sérieuse, visant à 
résoudre le confl it, pour autant qu’elle 
repose sur le respect du droit à 
l’autodétermination conformément 
aux décisions des Nations Unies», 
dira-t-il, soulignant, toutefois,
que « toute tentative de 
contournement de ce principe ne 
ferait que prolonger la durée de la 
crise et approfondir les tensions dans 
la région », a-t-il prévenu.
Et d’insister, affi rmant que «la dignité 
pour le peuple sahraoui signifi e vivre 
librement, loin de l’occupation », a-t-il 
soutenu, notant que les Sahraouis 
« font face dans les territoires 
occupés à une surveillance 
sécuritaire stricte et à une répression 
continue de la part des autorités 
marocaines».
« La poursuite de ces politiques ne 
parviendra pas à briser la volonté des 
Sahraouis, qui restent attachés à leur 
droit légitime à la liberté et à 
l’indépendance», conclura Bouchraya 
Hamoudi Bayoun. N. B.
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Salons « Journées 
des métiers » 
de la Formation 
professionnelle
Des espaces de 
communication 
directe entre 
les acteurs 
du secteur

Le ministère de la Formation et de 
l’Enseignement professionnels 
organise, tout au long du mois 
sacré de Ramadhan, les salons 
« Journées des métiers » à travers 
plusieurs wilayas, afi n de faire 
connaître les opportunités de 
formation et les métiers 
prometteurs, indique jeudi un 
communiqué du ministère. Dans le 
cadre de la mise en œuvre de la 
stratégie du secteur visant à 
adapter les offres de formation aux 
besoins du marché du travail, « le 
ministère de la Formation et de 
l’Enseignement professionnels 
organise, tout au long du mois de 
Ramadhan et à travers plusieurs 
wilayas du pays, les salons 
«Journées des métiers», en tant 
qu’étape d’orientation et de 
présentation des opportunités de 
formation et des métiers 
prometteurs », précise le 
communiqué. Ces salons visent à 
mettre en avant les différents 
modes et offres de formation 
disponibles, à faire connaître les 
spécialités nouvellement créées et 
à renforcer l’ouverture des 
établissements de formation sur 
leur environnement socio-
économique, à travers des espaces 
de communication directe entre 
encadreurs, stagiaires, partenaires 
économiques et porteurs de 
projets, consacrant ainsi une 
approche participative fondée sur 
une réponse effective aux besoins 
du développement local. Le 
ministère accorde une importance 
particulière aux spécialités 
prioritaires, à l’instar du bâtiment, 
de l’électricité, de la menuiserie, 
de la mécanique et d’autres fi lières 
essentielles, au vu de leur rôle 
central dans le soutien à la 
dynamique économique et la 
satisfaction de la demande 
croissante sur le marché de 
l’emploi, souligne le communiqué. 
Il y a lieu de préciser que le 
programme de ces salons prévoit 
des démonstrations pratiques et 
des explications sur le terrain 
mettant en avant les opportunités 
d’insertion professionnelle et les 
perspectives de l’entrepreneuriat 
dans ces domaines. Cette initiative 
traduit l’engagement du secteur à 
promouvoir l’image de la formation 
professionnelle en tant que choix 
stratégique effi cace, renforçant la 
culture du travail et de la 
production et ouvrant des 
perspectives professionnelles 
claires et durables au profi t des 
jeunes, conclut le communiqué. 

PAR MERIEM KACI

Dans le cadre de l’ouverture 
du dialogue avec le partenai-
re social, le ministère de l’In-

térieur a annoncé le lancement 
d’ateliers de travail dédiés à l’activi-
té de chauff eur de taxi. La première 
réunion, qui devrait avoir lieu ce 
mardi au niveau de la Direction gé-
nérale de la mobilité et de la logisti-
que du ministère, sera consacrée à 
l’étude des propositions suscepti-
bles d’être intégrées aux modi�ica-
tions qui toucheront le décret exé-
cutif n° 12-230 du 24 mai 2012 por-
tant organisation du transport par 
taxi, modi�ié et complété, ainsi 
qu’aux arrêtés y aff érents, a précisé 
le ministère dans une invitation re-
mise à l’Organisation nationale des 
transporteurs algériens (ONTA), à la 
Fédération nationale des chauff eurs 
de taxi af�iliée à l’UGCAA (Union gé-
nérale des commerçants et artisans 
algériens), et au Syndicat national 
des transporteurs par taxi, af�ilié à 
la centrale syndicale UGTA. Au cours 
de ces ateliers, les professionnels de 
la route sont censés exprimer leurs 
propositions susceptibles d’amélio-
rer les conditions d’exercice de l’ac-

tivité dans le secteur des taxis et 
d’en assurer une meilleure organi-
sation. Ces derniers s’attendent à ce 
que ces réunions apportent des so-
lutions concrètes à leurs préoccupa-
tions et permettent de développer 
les textes réglementaires a�in de les 
adapter aux exigences de la profes-
sion et aux dé�is actuels. C’est le cas 
de la Fédération nationale des 
chauff eurs de taxi qui, tout en sa-

luant cette démarche du ministère, 
y voit un « indicateur positif » re�lé-
tant la volonté des autorités compé-
tentes d’aboutir à des réformes réel-
les, tout en garantissant la stabilité 
et le développement de la profes-
sion. « Cela témoigne également de 
leur volonté d’ouvrir les voies du 
dialogue et de la concertation avec 
les partenaires sociaux a�in de par-
venir à des solutions concrètes ga-

rantissant l’amélioration des condi-
tions de travail et la promotion du 
service rendu aux citoyens », a indi-
qué le syndicat dans un communi-
qué rendu public. Le syndicat a ainsi 
appelé l’ensemble des chauff eurs de 
taxi à faire preuve d’un esprit de 
responsabilité et à contribuer de 
manière positive à la réussite de ces 
démarches, dans l’intérêt des pro-
fessionnels et a�in de renforcer l’or-
ganisation de ce secteur. Pour rap-
pel, les transporteurs privés ont 
émis, en début d’année, des réserves 
par rapport à certaines dispositions 
contenues dans le projet du nou-
veau Code de la route. En janvier 
dernier, le Conseil de la Nation a 
adopté le nouveau Code de la route 
en émettant des réserves sur 11 ar-
ticles, estimant qu’ils méritent une 
révision en profondeur. Il appelle 
notamment à lever le caractère pé-
nal attaché à certaines infractions 
routières, à revoir les sanctions et 
amendes a�in de les aligner sur la 
politique pénale moderne de l’État 
et à garantir le principe de propor-
tionnalité des peines, conformé-
ment aux directives présidentielles 
visant à « rationaliser les peines pri-
vatives de liberté ». 

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scienti�ique, Kamel Baddari, a 

eff ectué jeudi une visite de travail et 
d’inspection à l’Université d’Alger 1 
Benyoucef-Benkhedda, au cours de 
laquelle il a inauguré un incubateur 
d’aff aires et une maison d’entrepre-
neuriat. Lors d’une rencontre avec 
diff érents acteurs de l’Université 
d’Alger 1, M. Baddari a souligné que 
l’université algérienne constitue dé-
sormais « une valeur ajoutée pour 
l’économie innovante et numérique, 
vu son rôle important dans la créa-
tion de richesses », et ce en concréti-
sation de la vision stratégique du 
président de la République, M. Ab-
delmadjid Tebboune, pour la période 
2024-2029, en matière de renforce-
ment du rôle économique de l’uni-
versité. L’Université d’Alger 1 « avan-
ce résolument vers l’université de 4e 
génération, en permettant notam-
ment aux étudiants de concrétiser 

leurs idées créatives à travers la 
création de start-up et l’obtention de 
brevets d’invention pouvant être in-
vestis », a-t-il ajouté. À ce titre, cette 
université recense « sept labels pour 
des entreprises ou des projets inno-

vants, 27 micro-entreprises écono-
miques et trois �iliales économi-
ques », a fait savoir le ministre. À 
cette occasion, le ministre a procédé 
à l’inauguration d’un incubateur 
d’aff aires et d’une maison d’entre-

preneuriat de l’université, destinés à 
soutenir les étudiants et les cher-
cheurs porteurs d’idées innovantes 
et à les aider à les transformer en 
projets entrepreneuriaux ou en 
start-up, et ce à travers le renforce-
ment de l’innovation et de l’entre-
preneuriat et la création de valeur 
économique au sein de l’université 
et en dehors. Une salle intelligente 
destinée aux enseignants a égale-
ment été inaugurée par le ministre.
Dans le cadre du soutien aux proces-
sus d’innovation et d’entrepreneu-
riat, l’Université d’Alger 1 a signé six 
conventions avec des établissements 
économiques, académiques et ban-
caires. Cette démarche vise à facili-
ter les stages pratiques des étu-
diants, à encadrer et à accompagner 
les start-up, et à appuyer les por-
teurs d’idées et de projets universi-
taires ainsi que les micro-entrepri-
ses, en leur prodiguant des conseils 
et des formations. R. N.

UNIVERSITÉ D’ALGER 1
Inauguration d’un incubateur d’affaires 
et d’une maison d’entrepreneuriat

Transport public
Une nouvelle ligne Alger-Tipasa

Le ministère de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et des Transports a annoncé, jeudi 
dans un communiqué, l’ouverture d’une 
nouvelle ligne de transport de voyageurs reliant 
les wilayas d’Alger et de Tipasa, dans le cadre 
de l’amélioration des conditions de 
déplacement des citoyens et du renforcement 
du réseau de transport public, notamment 
inter-wilayas. Cette mesure intervient en 

application des instructions du ministre de 
l’Intérieur, des Collectivités locales et des 
Transports, Said Sayoud, visant à renforcer la 
liaison entre les wilayas limitrophes et à 
rapprocher les services publics des citoyens, a 
précisé la même source. La ligne mise en 
service relie la station Tafourah (Alger-Centre) à 
la gare routière de Tipasa, a ajouté la même 
source, soulignant que cette mesure s’inscrit 

dans le cadre du renforcement du réseau de 
transport public et de l’amélioration des 
conditions de déplacement des citoyens, 
notamment entre les wilayas caractérisées par 
une forte proximité géographique et une 
intense mobilité quotidienne. Elle contribuera 
ainsi à faciliter les déplacements quotidiens et 
à renforcer l’intégration entre les pôles 
urbains, selon le communiqué.

LES CHAUFFEURS DE TAXI Y SONT ASSOCIÉS

Le ministère de l’Intérieur s’attelle 
à la révision de la réglementation
Le ministère de l’Intérieur, des Collectivités locales et des Transports lance offi ciellement, à partir de ce mardi, des 
ateliers de travail avec le partenaire social afi n d’examiner les préoccupations des chauffeurs de taxi. La première 
réunion de travail sera consacrée à l’étude des propositions susceptibles d’être intégrées aux modifi cations qui 
toucheront le décret exécutif n° 12-230 du 24 mai 2012, portant organisation du transport par taxi.
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Pour réduire la facture 
des importations
Un programme 
ambitieux pour la 
production locale 
de semences 
et de plants
Le ministre de l’Agriculture, du 
Développement rural et de la 
Pêche, Yacine El-Mahdi Oualid, a 
révélé jeudi à Blida que son 
département ministériel a élaboré 
un «programme ambitieux» visant à 
renoncer progressivement à 
l’importation des semences et des 
plants, afi n de garantir la sécurité 
alimentaire et de réduire la facture 
des importations.
Dans une déclaration à la presse 
en marge d’une visite de travail et 
d’inspection effectuée dans la 
wilaya, en compagnie du wali 
Djamel-Eddine Hashas, le ministre 
a souligné que, dans le cadre des 
efforts visant à garantir la sécurité 
alimentaire du pays, un 
«programme ambitieux a été 
élaboré en vue de réduire 
progressivement l’importation des 
semences et des plants, 
notamment concernant les 
cultures maraîchères», rapporte 
l’APS.
Il a ajouté que l’intégration des 
technologies modernes dans 
l’agriculture, notamment pour la 
production locale de semences et 
de plants, constitue un axe 
prioritaire de son département, 
avec une orientation à 
l’exportation. Il a fait état, à ce 
titre, de préparatifs pour la 
création d’un pôle de production 
de semences entre les wilayas de 
Ghardaïa et d’El-Ménia.
M. Oualid a relevé que cette 
orientation permettra de réduire 
les coûts de production et 
d’améliorer la compétitivité à 
l’exportation, grâce à des 
investissements axés sur la 
technologie et la recherche 
scientifi que dans le domaine 
agricole.
Il a également révélé que des 
efforts sont en cours pour 
développer plusieurs autres fi lières 
agricoles, notamment certaines 
variétés fruitières, comme la 
production de plants de bananier.
Le ministre a estimé que Blida est 
«une wilaya modèle dans l’adoption 
de la technologie et de la 
recherche scientifi que dans 
l’activité agricole», soulignant 
l’engagement de nombreuses 
exploitations dans cette démarche, 
à travers l’introduction de 
techniques modernes d’irrigation, 
l’utilisation d’engrais et autres 
intrants agricoles, ainsi que 
l’amélioration des méthodes de 
plantation, en vue d’accroître les 
rendements, d’améliorer la qualité 
et de réduire les coûts de 
production.
M. Oualid a, par ailleurs, salué le 
niveau atteint par les exploitations 
agricoles qui recourent aux 
technologies modernes, à l’image 
de la pépinière «Vitroplant» de Beni 
Tamou, spécialisée dans la 
production de porte-greffes et 
d’arbres fruitiers. Cette structure 
affi che une production annuelle de 
près de 15 millions de plants, 
couvrant les besoins du marché 
national et s’orientant depuis peu 
vers l’exportation, selon les 
explications fournies sur place. R. E.

PAR FATIHA AMALOU

L’Entreprise portuaire d’Alger 
(EPAL) a annoncé hier dans 
sa page of�icielle facebook 

que l’accueil du navire s’est déroulé 
dans des conditions optimales, les 
autorités portuaires ayant appliqué 
toutes les procédures nécessaires à 
l’accueil d’un navire de croisière en 
facilitant le débarquement des pas-
sagers, assurant ainsi une circula-
tion �luide au sein du port.
«Les touristes ont eu l’occasion de 
découvrir les sites historiques et 
culturels d’Alger, tels que l’ancienne 
Casbah et d’autres sites touristiques 
et culturels, et de s’imprégner du ri-
che patrimoine algérien», indique 
l’EPAL.
Cette escale s’inscrit dans le cadre 
du développement dynamique du 
tourisme de croisière en Algérie, qui 
vise à renforcer l’attractivité des 
ports algériens en tant que destina-
tions de croisière, contribuant ainsi 

à la revitalisation du tourisme et de 
l’économie.
Plusieurs navires de croisière, no-
tamment le Viking Saturn et le Vi-
king Neptune, ont accosté au port 
d’Alger récemment (�in 2024-début 
2025), transportant chacun environ 
900 à plus de 1000 touristes de di-
verses nationalités. Les visiteurs ex-
plorent la Casbah, le Monument des 
Martyrs et Tipaza.
Les navires de la compagnie Viking 
(Saturn, Neptune) fréquentent régu-
lièrement Alger. Des excursions sont 
organisées vers la Casbah, le Jardin 
d’essai d’El Hamma, le Monument 
des Martyrs et le site archéologique 
de Tipaza.
Les touristes béné�icient d’un ac-
cueil chaleureux pour encourager le 
tourisme culturel et maritime en Al-
gérie. Ces escales s’inscrivent dans 
des itinéraires méditerranéens, ren-
forçant la position d’Alger comme 
destination touristique.
Ces visites s’inscrivent dans le cadre 

de la relance du tourisme de croi-
sière en Algérie, touchant égale-
ment d’autres ports comme celui 
d’Oran
Aussi le port d’Alger déploie des ef-
forts considérables pour attirer et 
gérer le �lux de touristes et de voya-
geurs, notamment avec l’accueil de 

plusieurs navires de croisière et le 
traitement de plus de 232 000 voya-
geurs durant l’été 2024. Des mesu-
res de �luidi�ication, comme le « cou-
loir vert » pour les familles, une per-
manence 24h/24, et la modernisa-
tion des infrastructures, facilitent 
l’accueil des visiteurs. 

Sid Ali Zerrouki a visité le centre 
d’atterrissage du câble Medusa 
à Barcelone. Ce projet stratégi-

que reliera Alger et Ghardaïa à l’Eu-
rope, renforçant la capacité Internet 
et modernisant les infrastructures 
technologiques du pays.
Le ministre de la Poste et des Télé-
communications, Sid Ali Zerrouki, 
s’est rendu jeudi à Barcelone pour 
une visite du centre d’atterrissage 
du câble sous-marin MEDUSA (Cable 
Landing Station). Accompagné des 
responsables du projet, il a pu pren-
dre connaissance en détail des opé-
rations, de la conception technique 
et des enjeux liés à cette infrastruc-
ture, a précisé le ministère dans un 
communiqué of�iciel. Cette visite 
s’inscrit dans le cadre des prépara-
tifs pour la mise en service du câble, 

prévue au début de l’année prochai-
ne. MEDUSA représente un projet 
majeur pour le renforcement des in-
frastructures de communication de 
l’Algérie et pour l’amélioration de sa 
connectivité avec l’Europe et le reste 
du monde. 
Le centre d’atterrissage est un 
maillon stratégique de premier plan 
dans le système des télécommunica-
tions. Il constitue une passerelle es-
sentielle reliant l’Algérie à l’Europe, 
ce qui permettra d’augmenter de 
manière signi�icative la capacité In-
ternet nationale et de garantir des 
communications internationales 
plus stables et performantes. Cette 
avancée technique est également 
cruciale pour soutenir le développe-
ment des services de 5G, favoriser 
l’innovation numérique et consoli-

der la souveraineté technologique 
du pays. Au-delà de la simple aug-
mentation de capacité, le projet ME-
DUSA permettra de diversi�ier les 
routes des câbles sous-marins, ré-
duisant ainsi la dépendance de l’Al-
gérie à certaines infrastructures 
existantes et assurant une meilleure 
résilience face aux interruptions ou 
aux tensions internationales. Le mi-
nistre a souligné que cette initiative 
renforce également les ambitions du 
pays en matière de développement 
numérique, en créant des opportu-
nités pour les entreprises locales et 
en améliorant l’accès aux services 
numériques pour les citoyens et les 
administrations. Pour rappel, le lan-
cement of�iciel du projet avait été 
supervisé par Sid Ali Zerrouki de-
puis le port d’Alger en octobre 2025. 

Le câble reliera le territoire national 
par deux points d’atterrissage, à Al-
ger et à Ghardaïa, optimisant ainsi la 
distribution du tra�ic Internet à tra-
vers le pays. Cette double connexion 
assure non seulement une augmen-
tation de la capacité, mais aussi une 
�iabilité accrue des communications, 
garantissant que l’Algérie dispose 
d’une infrastructure moderne, ro-
buste et adaptée aux dé�is du numé-
rique mondial. MEDUSA, au-delà de 
sa dimension technique, symbolise 
un véritable saut qualitatif pour la 
souveraineté numérique nationale, 
en plaçant l’Algérie sur la carte des 
pays capables de gérer et de sécuri-
ser leurs �lux d’information interna-
tionaux, tout en soutenant le déve-
loppement d’un écosystème numéri-
que ambitieux et résilient. R. E.

RÉSEAU RENFORCÉ
Medusa, passerelle entre l’Algérie et l’Europe

Le ministre du Commerce exté-
rieur et de la Promotion des 
exportations, Kamel Rezig a su-

pervisé, jeudi à Tlemcen, le lance-
ment de quatre opérations d’expor-
tation de produits industriels vers 
plusieurs pays, selon l’APS.
Ces opérations concernent l’exporta-
tion de 17 tonnes de papier par l’en-
treprise «Miga Warak» de Tlemcen 
vers la Tunisie, 21 tonnes de �ibres 
plastiques par l’usine algérienne de 
�ibres de polyester de Tlemcen vers 
l’Egypte, ainsi que 75 tonnes de pro-
duits dérivés du caroubier par l’en-
treprise Boubelenza pour les pro-
duits du caroubier, destinées à la 
Thaïlande, au Vietnam et au Guate-

mala. Le ministre a également super-
visé, par visioconférence, une autre 
opération portant sur l’exportation 
de six camions chargés d’équipe-
ments électroménagers par le repré-
sentant of�iciel de la société Samsung 
Algérie, depuis Sétif vers la Tunisie.
Dans une déclaration à la presse, 
M. Kamel Rezig a précisé que tous les 
produits destinés à l’exportation 
sont des produits entièrement fabri-
qués localement, dans divers domai-
nes tels que l’électronique, les pro-
duits alimentaires, le papier et les 
plastiques. Il a également salué la 
concurrence entre les wilayas dans 
le domaine des opérations d’expor-
tation.

Il a ajouté que l’objectif du ministère 
pour l’année 2026 est de relancer la 
dynamique des exportations, compte 
tenu de leurs eff ets positifs sur les 
opérateurs économiques et sur l’éco-
nomie nationale.
Lors de l’ouverture du Salon de la 
chaussure et du cuir, organisé à la 
salle omnisports Abdellah-Benman-
sour dans la commune de Tlemcen, 
par le ministère en coordination avec 
la Chambre de commerce et d’indus-
trie «Tafna» de Tlemcen, et qui se 
poursuivra jusqu’au 9 mars, avec la 
participation d’environ 80 exposants 
(artisans et entreprises spécialisées 
dans la fabrication de chaussures et 
d’articles en cuir provenant de plu-

sieurs wilayas), le ministre a souligné 
que les participants ont démontré la 
qualité et la maîtrise de leurs pro-
duits, re�létant ainsi les capacités et 
le potentiel de ce secteur.
Il a également indiqué que l’exporta-
tion des produits industriels exige 
avant tout la garantie de la qualité, 
soulignant que l’industrie de la 
chaussure en Algérie s’oriente vers 
l’ouverture aux marchés mondiaux et 
à la concurrence internationale, grâ-
ce à la politique menée dans le cadre 
du programme du président de la Ré-
publique, M. Abdelmadjid Tebboune, 
dont les résultats commencent à ap-
paraître dans les secteurs de l’ha-
billement et de la chaussure. R. E.

COMMERCE EXTÉRIEUR
Rezig supervise quatre nouvelles opérations 
d’exportation depuis Tlemcen

A SON BORD 82 TOURISTES

Le navire de croisière Clio accoste 
au port d’Alger
Le navire de croisière Clio a accosté, hier, au port d’Alger, 
transportant 82 touristes de diverses nationalités, dans 
le cadre du programme de tourisme de croisière mis en 
œuvre dans les ports algériens.
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CNMA
Signature 
d’une convention 
avec ANEXAL 
pour promouvoir 
les exportations
La Caisse nationale de 
mutualité agricole (CNMA) et 
l’Association nationale des 
exportateurs algériens 
(ANEXAL) ont signé une 
convention de partenariat 
stratégique visant à promouvoir 
l’exportation des produits 
agricoles et à accompagner les 
producteurs nationaux vers les 
marchés internationaux, a 
indiqué jeudi la CNMA dans un 
communiqué.
Signée mercredi au siège de la 
CNMA, cette convention 
s’inscrit dans une démarche de 
soutien à la diversifi cation 
économique, en faisant de 
l’agriculture et de l’agro-
industrie des leviers de 
création de valeur et de 
croissance, précise la même 
source.
A travers cet accord, la CNMA 
entend encourager les 
agriculteurs à intégrer la 
dimension export dans leurs 
stratégies de développement, 
en élargissant leurs débouchés 
commerciaux et en améliorant 
les standards de production, 
notamment en matière de 
qualité, de traçabilité et de 
conformité aux exigences des 
marchés extérieurs.
De son côté, l’ANEXAL mettra 
son expertise au service des 
producteurs et des opérateurs 
de l’agro-industrie pour les 
accompagner dans la 
compréhension des 
mécanismes du commerce 
international, des procédures 
réglementaires et des 
opportunités offertes par les 
marchés cibles, selon le 
communiqué.
La convention prévoit la mise 
en place d’un cadre structuré 
de collaboration réunissant 
producteurs agricoles, 
transformateurs et 
exportateurs, dans une logique 
de chaîne de valeur visant à 
organiser l’offre nationale et à 
renforcer sa compétitivité et sa 
durabilité sur les marchés 
internationaux.
Dans le cadre de la mise en 
œuvre de cet accord, un 
programme de rencontres et 
d’actions de sensibilisation 
sera déployé tout au long de 
l’année 2026. Des sessions 
d’information régionales seront 
organisées afi n d’initier les 
agriculteurs aux enjeux de 
l’exportation et de promouvoir 
l’ouverture vers les marchés 
extérieurs.
Une rencontre nationale 
regroupant producteurs 
agricoles, opérateurs de l’agro-
industrie et exportateurs est 
également prévue pour 
examiner les perspectives de 
développement des fi lières à 
fort potentiel exportateur et les 
conditions nécessaires à leur 
compétitivité, conclut le 
communiqué. R. E.

PAR FATIHA A.

C’est ce qu’a af�irmé, jeudi, le 
directeur de l’information et 
de la communication du mi-

nistère de l’Énergie et des Énergies 
renouvelables, Khalil Hedna, lors de 
son intervention à la radio chaine 1.
Dans ce contexte, Sonelgaz et Sona-
trach ont signé des protocoles d’ac-
cord avec la société italienne Eni pour 
la réalisation d’une étude de faisabi-
lité relative à un projet visant à ex-
porter environ 2 000 mégawatts 
d’électricité, renforçant ainsi la posi-
tion de l’Algérie comme fournisseur 
d’énergie dans la région. M. Hadna a 
également révélé que l’État a lancé un 
programme ambitieux pour produire 
15 000 mégawatts d’énergies renou-
velables d’ici 2035, dont la première 
phase, d’une capacité de 3 200 mé-
gawatts, est déjà en cours.
Il a expliqué que neuf centrales élec-
triques seront mises en service cou-
rant 2026, notamment les centrales 
de Laghrous (province de Biskra) et 
de Tandala (province d’El M’Ghair), 
d’une capacité de 200 mégawatts 
chacune, ainsi que la centrale d’El 
Foulia (province d’El Oued), d’une ca-
pacité de 300 mégawatts, la plus im-
portante de son genre.
Il a également mentionné d’autres 
projets en cours, tels que la centrale 
solaire de Gara Djebilet, équipée d’un 
système de stockage intelligent, et le 
parc éolien d’Adrar.
M Hedna a souligné que l’avenir du 
pays repose sur la transition vers une 
énergie durable grâce à l’adoption 
d’un mix énergétique combinant 
énergies fossiles et énergies renouve-
lables.
Il a ajouté que l’Algérie produit ac-
tuellement environ 27 000 mé-
gawatts d’électricité, dont seulement 
un tiers est consommé sur le marché 
intérieur. Face à cette situation, le 
président Abdelmadjid Tebboune a 
demandé au gouvernement de se 
tourner vers les marchés étrangers et 
d’exporter le surplus.
Au sujet de la coopération avec la 
compagnie d’électricité nigérienne 

Nigelac, il a indiqué que le ministère 
de l’Énergie et des Énergies renouve-
lables, par l’intermédiaire du groupe 
Sonelgaz, a lancé le processus de re-
lance de la coopération dans plu-
sieurs domaines. Il s’agit notamment 
du soutien au réseau électrique nigé-
rien et du transfert d’expertise algé-
rienne dans divers secteurs, en parti-
culier par le biais de programmes de 
formation.
Il a réaf�irmé à l’occasion  l’engage-
ment du gouvernement à activer un 
partenariat global fondé sur la mise 
en œuvre de grands projets stratégi-
ques, conformément aux directives 
du président Abdelmadjid Tebboune, 
visant à renforcer la coopération en-
tre l’Algérie et la République du Niger 
dans le secteur de l’énergie.
M Hedna a indiqué que le projet pré-
voit la construction d’une centrale 
électrique dans le quartier de Goro 
Banda, à Niamey, la capitale nigérien-
ne. Ceci sera réalisé grâce à l’installa-
tion de deux turbines à gaz de 20 mé-
gawatts, ce qui augmentera la capa-
cité de production de 40 mégawatts 
supplémentaires. Cette installation 
contribuera à la stabilité du réseau 
électrique national du Niger, à l’amé-
lioration de la qualité du service et à 
la satisfaction de la demande crois-
sante en énergie.
Il a ajouté que cette mesure s’inscrit 
dans le cadre du renforcement de la 
coopération bilatérale entre l’Algérie 
et le Niger, faisant suite à une série de 
préparatifs visant à garantir le succès 
de ce partenariat. Dans ce contexte, 
une réunion par visioconférence s’est 
tenue entre les représentants des 
deux entreprises, a�in d’examiner les 
moyens d’accélérer la coopération et 
de �inaliser les accords en cours 
d’examen.
Le groupe Sonelgaz à Niamey a égale-
ment poursuivi sa mission technique 
dans le cadre du projet de centrale 
électrique, en apportant son soutien 
à la société Nigellac sur les aspects 
techniques et logistiques. Ceci ren-
force la coopération Sud-Sud et sou-
tient l’intégration énergétique entre 
l’Algérie et le Niger, contribuant ainsi 

à la sécurité énergétique et au déve-
loppement durable des deux pays.
Lors de ces réunions, un plan d’action 
conjoint a été établi et deux équipes 
de terrain ont été constituées, com-
posées de représentants de Sonelgaz, 
du Ministère et de la société Nigellac, 
a�in d’accélérer la mise en œuvre et 
d’assurer la coordination entre les 
diff érentes parties prenantes.
La première équipe a été chargée 
d’inspecter le site de la centrale élec-
trique et d’étudier les préparatifs 
pour l’installation des deux turbines 
à gaz, en veillant au respect des exi-
gences techniques et en adoptant la 
feuille de route préalablement établie 
comme cadre de mise en œuvre. La 
seconde équipe a visité les sites pro-
posés pour la construction de dépôts 
d’équipements électriques, où plu-
sieurs propriétés ont été évaluées 
selon des critères techniques et logis-
tiques a�in de sélectionner l’emplace-
ment le plus approprié pour soutenir 
les projets de réseaux de transport et 
de distribution.
M Hedna a souligné que cette dyna-
mique re�lète l’engagement de Sonel-
gaz à soutenir ses partenaires au Ni-
ger grâce à une approche intégrée 
combinant expertise technique, ap-
pui réglementaire et renforcement 
de la préparation opérationnelle sur 
le terrain, a�in de garantir la réalisa-
tion des projets selon les normes les 
plus exigeantes.
L’expérience algérienne contribue 
également à la modernisation du sec-
teur énergétique nigérien par le 
transfert d’expertise technique et nu-
mérique à la Société nigérienne 
d’électricité (NIGELAC). Cela com-
prend la formation du personnel à la 
gestion des réseaux et à la construc-
tion de centrales électriques de poin-
te, photovoltaïques et thermiques, 
ainsi que la numérisation des opéra-
tions de distribution a�in d’améliorer 
l’ef�icacité du service et de garantir 
un approvisionnement stable en élec-
tricité.

Par ailleurs, le représentant du mi-
nistère de l’énergie et des énergies 
renouvelables a révélé que le groupe 
Sonelgaz a entamé la construction 
d’un dépôt central d’équipements 
électriques à Niamey a�in de soutenir 
les projets électriques et de fournir 
les pièces détachées et les équipe-
ments nécessaires à l’extension des 
réseaux électriques haute, moyenne 
et basse tension.
Il a souligné que Sonelgaz possède 
une expérience considérable dans ce 
domaine, avec des taux d’intégration 
locale dans la fabrication et l’installa-
tion d’équipements électriques et ga-
ziers atteignant parfois 70 à 100 %, 
faisant de l’Algérie un modèle d’in-
vestissement dans le secteur de 
l’énergie et des énergies renouvela-
bles dans la région.
Il a insisté sur le fait que la coopéra-
tion ne se limite plus à la construction 
d’installations, mais vise désormais à 
renforcer les capacités d’exploitation 
et de maintenance durables des pro-
jets.
Dans le cadre du renforcement du 
partenariat et du transfert d’experti-
se à d’autres pays africains, M. Hedna 
a expliqué la volonté de l’Algérie d’ap-
porter son soutien au Burkina Faso 
sur l’ensemble de la chaîne de valeur 
du secteur électrique, notamment en 
matière de développement des capa-
cités de production, de mise en œu-
vre et de suivi des projets de trans-
port et de distribution d’électricité, 
ainsi que de maintenance des instal-
lations et de fourniture d’équipe-
ments.
Il a également indiqué que l’Algérie a 
conclu une série d’accords de parte-
nariat stratégique avec le Mozambi-
que a�in de renforcer la coopération 
économique et énergétique. Ces ac-
cords portent notamment sur la réa-
lisation de projets énergétiques et 
d’infrastructures, la création de dé-
pôts de matériel électrique et des 
programmes de formation pour l’ex-
portation du savoir-faire algérien. 

La ministre du Commerce inté-
rieur et de la Régulation du 
marché national, Amel Abdella-

tif, a annoncé, jeudi à Alger, que le 
plan proactif mis en place par le Gou-
vernement en prévision du mois de 
Ramadhan a permis d’enregistrer 
une disponibilité de viandes impor-
tées à des prix régulés, indique un 
communiqué du ministère.
Lors de sa visite au salon «Ramadhan 
au Palais», organisé au Palais des ex-
positions (Safex), où elle s’est enquise 
de l’opération d’approvisionnement 
en produits de large consommation 

et a pris connaissance des réductions 
appliquées, la ministre a précisé que 
«le plan proactif adopté par le Gou-
vernement, en coordination avec les 
diff érentes instances concernées 
pour la préparation du mois de Ra-
madhan, a permis d’assurer une dis-
ponibilité des viandes importées de 
diff érents types et de mettre ce pro-
duit essentiel à la disposition du ci-
toyen à des prix étudiés et régulés».
A cette occasion, Mme Abdellatif a 
donné des instructions à l’entreprise 
Magros, a�in d’assurer la continuité 
de l’approvisionnement, de manière 

à garantir la régulation de la chaîne 
de distribution et la satisfaction des 
besoins des marchés tout au long du 
mois de Ramadhan, notamment pour 
les produits connaissant une forte 
demande durant cette période.
Elle a également appelé à renforcer la 
coordination avec les agriculteurs et 
à leur permettre de commercialiser 
directement leurs produits aux 
consommateurs, ajoute la même 
source.
La ministre a également eff ectué une 
visite de travail et d’inspection à la 
direction régionale du commerce de 

la wilaya d’Alger, où elle a suivi un ex-
posé exhaustif présenté par le direc-
teur régional du commerce, Hocine 
Moumen, sur le fonctionnement de la 
direction et ses missions en matière 
d’organisation et de contrôle du mar-
ché. Dans ce cadre, Mme Abdellatif a 
insisté sur la nécessité d’améliorer la 
performance des fonctionnaires et 
des cadres et de mobiliser les moyens 
humains et matériels disponibles, 
a�in d’assurer un service public de 
qualité répondant aux attentes des 
citoyens et des opérateurs économi-
ques, conclut le communiqué. R. E.

RAMADHAN
Disponibilité de viandes importées à des prix régulés

ALGÉRIE-ITALIE

Une ligne de transport d’électricité 
sous-marine reliant les deux pays en cours 
de construction
Un projet stratégique est en cours d’élaboration entre l’Algérie 
et l’Italie. Il s’agit de la construction d’une ligne de transport 
d’électricité sous-marine reliant les deux pays. L’objectif est 
d’exporter l’électricité algérienne, et en particulier les énergies 
propres et renouvelables, vers l’Europe.
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Mascara
700 millions DA 
pour des projets 
de maintenance 
des chemins 
communaux
Une enveloppe fi nancière de 700 
millions de dinars a été allouée à la 
wilaya de Mascara pour la réalisation 
d’opérations de maintenance des 
chemins communaux, a-t-on appris, 
mercredi, auprès du wali, Fouad 
Aïssi.
Lors de sa rencontre périodique avec 
la presse locale consacrée à l’état du 
développement local, le wali a 
indiqué que cette enveloppe s’inscrit 
dans le cadre des programmes de 
développement socio-économique 
des communes pour l’exercice en 
cours. Elle sera dédiée à la 
réhabilitation des chemins 
communaux endommagés et en état 
de dégradation avancée.
Il a ajouté que les procédures de 
sélection des entreprises chargées 
des travaux ont déjà été entamées, 
prévoyant le lancement prochain des 
chantiers. Par ailleurs, le secteur des 
Travaux publics et des Infrastructures 
de base a bénéfi cié d’une étude pour 
la réalisation du dédoublement de la 
route nationale RN 6 reliant les 
wilayas de Mascara et Saïda. Les 
démarches pour le choix d’un bureau 
d’études spécialisé devant mener 
cette étude technique seront 
engagées prochainement.
D’autre part, le wali a fait état d’une 
enveloppe de plus de 6,2 milliards de 
dinars consacrée à diverses 
opérations de développement à 
travers les 47 communes de la 
wilaya, dans le cadre des 
programmes de développement 
socio-économique et du Fonds de 
garantie et de solidarité des 
collectivités locales. Ces projets 
devraient être lancés prochainement.
Il a également été signalé 
l’inscription d’opérations de 
réhabilitation de la voirie urbaine 
dans les budgets communaux, 
notamment dans les quartiers et 
artères des grandes villes telles que 
Mascara, Mohammadia, Tighennif, 
Sig et Ghriss, ainsi que Bouhanifi a. A 
noter que la ville de Mascara 
bénéfi ciera d’un projet 
d’aménagement de ses deux entrées 
principales : l’entrée nord-ouest en 
direction de la wilaya d’Oran et 
l’entrée nord-est vers Alger, dans le 
cadre des efforts visant à améliorer 
l’aspect esthétique et urbain des 
accès au chef-lieu de wilaya, en 
adéquation avec son statut 
historique et architectural.

Les trois communes de l’extrê-
me sud de Bouira, à savoir 
Bordj Khris, Mezdour et Ta-

guedit, ont béné�icié d’importants 
projets de développement dans les 
secteurs du logement, de la santé et 
de l’énergie, a�in de consolider le ca-
dre de vie des habitants. 
Pour s’enquérir de l’avancement de 
ces projets en cours de réalisation, la 
wali de Bouira, Mme Houria Aggou-
ne, s’est rendue dans la matinée 
dans la commune de Bordj Khris, où 
elle a visité un chantier de réalisa-

tion de 40 logements sociaux. Sur 
place, elle a invité les responsables 
du projet à accélérer la cadence des 
travaux a�in de les livrer dans les 
meilleurs délais. Non loin de ce 
chantier, un important projet de 
construction d’un hôpital de 80 lits 
est en cours. 
Les autorités locales de la wilaya, 
Mme Aggoune, en tête, se sont en-
quis de l’évolution du projet, qui 
accuse du retard, selon le constat 
établi sur place. Cette structure 
hospitalière, dont les travaux ont 

été lancés en avril 2025, compren-
dra un service des urgences, un ser-
vice de maternité et un service de 
chirurgie générale, a expliqué à 
l’APS M. Nabil Abboud, responsable 
à la direction de la santé publique 
(DSP) de Bouira.
Ce dernier,a attribué le retard enre-
gistré dans la réalisation à « des len-
teurs dans la coordination entre le 
bureau d’étude et l’entreprise réali-
satrice ». Sur le site du chantier, la 
wali de Bouira, a appelé les respon-
sables concernés à travailler ensem-

ble pour rattraper ce retard et livrer 
le projet dans les meilleurs délais.
Les autorités locales se sont ensuite 
rendues dans la commune voisine 
de Mezdour pour superviser la mise 
en service d’un projet de raccorde-
ment à l’électricité de 57 foyers. 
« Ce projet a nécessité la réalisation 
d’un réseau de 3,7 km pour un mon-
tant de plus de 15 millions de di-
nars », a précisé Mme Widad 
Benyoucef, responsable à la direc-
tion de distribution de l’électricité 
et du gaz de Bouira. 

La wilaya de Mostaganem a bé-
né�icié d’un programme d’in-
vestissement public d’un 

montant avoisinant les 20 milliards 
de dinars, couvrant 15 secteurs de 
développement, au titre de l’exerci-
ce budgétaire en cours, a indiqué, 
hier, un communiqué des services 
de la wilaya. La même source a pré-
cisé que le wali de Mostaganem, Ah-
med Boudouh, a présidé, mardi, une 
réunion du Conseil exécutif consa-
crée à la présentation du bilan des 
programmes et des opérations de 
développement inscrits au titre de 
l’année 2026, visant à consolider le 
cadre de vie des citoyens et à ren-
forcer le développement local à tra-
vers les diff érentes communes. Le 
programme d’investissement public 
pour l’année en cours comprend 
127 opérations réparties sur 15 
secteurs, pour une enveloppe �inan-
cière globale estimée à 19 milliards 
et 520 millions de dinars, souligne-
t-on. Avec une enveloppe de 11 mil-
liards de dinars, le secteur des tra-
vaux publics et des infrastructures a 
obtenu la plus grande part de ce 
programme, suivi du secteur de 
l’éducation (3,2 milliards de dinars), 
des ressources en eau et de l’hy-
draulique (1,4 milliard de dinars), 
du logement (1 milliard de dinars), 

et en�in du secteur de la santé avec 
830 millions de dinars. Selon les 
services de la wilaya, ces allocations 
budgétaires s’ajoutent aux crédits 
d’autres programmes de dévelop-
pement, notamment le programme 
de développement économique et 
social des communes (32 program-
mes), ainsi que le Fonds de solida-
rité et de garantie des collectivités 
locales (FSGCL).

Dans ce cadre, la wilaya a béné�icié 
d’une enveloppe de 3,5 milliards de 
dinars pour la réalisation de 252 
opérations de développement dans 
le cadre du programme de dévelop-
pement économique et social, ainsi 
que de 2,9 milliards de dinars pour 
la réalisation de 228 opérations au 
titre du FGSCL. Le wali a indiqué, 
lors de la réunion, que l’ensemble de 
ces programmes, dont la valeur to-

tale atteint 25 milliards de dinars et 
qui comprennent 483 opérations de 
développement, visent principale-
ment à renforcer le développement 
local, à améliorer la qualité des ser-
vices publics et à rehausser le cadre 
de vie des citoyens, tout en garantis-
sant une répartition équitable des 
projets selon les besoins des com-
munes et les priorités constatées sur 
le terrain. 

MOSTAGANEM

Programme d’investissement 
public de près de 20 milliards DA 
Le programme d’investissement public pour l’année en cours comprend 127 opérations réparties sur 15 secteurs, 
pour une enveloppe fi nancière globale estimée à 19 milliards et 520 millions de dinars.

Le projet d’extension du systè-
me de collecte des eaux usées 
du centre-ville de Tipasa et 

son raccordement à la station d’épu-
ration (STEP) de Chenoua sera ré-
ceptionné en juillet prochain, a-t-on 
appris, mercredi, de la direction lo-
cale des ressources en eau.Les tra-
vaux, lancés en décembre dernier, 
devraient être totalement achevés 
au mois de juillet, a indiqué le direc-
teur local du secteur, Djoudi Bensa-
lah, précisant que les travaux de ce 
projet d’envergure devant permettre 
de mettre �in aux rejets d’eaux usées 
au niveau de deux sites principaux, 
le port de pêche et de plaisance de 
Tipasa et un site archéologique, « a 
atteint un taux d’avancement estimé 
à 50 % ». Concernant les travaux de 

pose de canalisation sur l’artère 
principale du centre-ville, à l’origine 
de perturbations de la circulation 
dues à la fermeture de certaines 
voies, le responsable a assuré que 
ces travaux seront �inalisés avant la 
�in du mois de Ramadhan.Lors d’une 
visite eff ectuée mardi, le wali de Ti-
pasa, Mohamed Amine Benchaoulia, 
a insisté sur le respect des délais 
contractuels, notamment à travers 
l’application d’un système de travail 
en continu (24h/24), en vue d’accé-
lérer la cadence des travaux et de li-
vrer le projet avant la saison estivale, 
soit au mois de mai prochain, tout en 
soulignant l’impératif de rouvrir 
l’artère principale à la circulation 
avant la �in du Ramadhan.
Le projet, doté d’une enveloppe de 

plus de 648 millions de DA, et s’éten-
dant sur 4.000 mètres linéaires, per-
mettra de raccorder les quartiers et 
équipements publics relevant du 
Plan d’occupation des sols (POS) 03, 
ainsi que les quartiers Sidi Abdelka-
der et Kouali et les Douars Abdelhak, 
K’lil et El Karia, à la STEP de Che-
noua.
Le wali a rappelé l’importance ex-
trême de ce projet, soulignant ses 
retombées positives sur la santé pu-
blique et la protection de l’environ-
nement, ainsi que sa contribution à 
la valorisation des ressources hydri-
ques à travers la réutilisation des 
eaux épurées dans l’irrigation agri-
cole, renforçant ainsi le soutien au 
secteur et la rationalisation de l’ex-
ploitation des réserves d’eau. 

RÉSEAU DE COLLECTE DES EAUX USÉES DE TIPASA
Réception en juillet prochain du projet d’extension

DÉVELOPPEMENT À BOUIRA
Des projets imporatants pour Bordj Khris, 
Mezdour et Taguedit
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De nombreux adolescents pas-
sent la journée en mauvaise 
forme en raison de la diminu-

tion continue du temps de sommeil. 
Entre les devoirs, les activités ex-
trascolaires et l’usage prolongé des 
écrans le soir, de nombreux jeunes 
ne parviennent pas à respecter la 
durée de repos recommandée, soit 8 
à 10 heures par nuit, ce qui des ris-
ques majeurs sur leur santé. Selon 
les experts, le manque de sommeil 
n’entraîne pas seulement une sensa-
tion de fatigue, mais a également un 
impact grave sur la santé physique 
et mentale. Selon les dernières étu-
des publiées dans le journal JAMA, le 
sommeil des adolescents continue 
de se réduire et les conséquences 
sur leur santé mentale et physique 
deviennent alarmantes.
Dormir moins de cinq heures par 
nuit expose les adolescents à des ris-
ques sanitaires élevés. Le rapport, 
cité par le New York Post, pointe no-
tamment des horaires scolaires trop 
précoces et l’utilisation des écrans 
jusqu’à tard comme causes majeures 
de cette privation de sommeil. Selon 
le Dr Courtney Bancroft, directeur 
clinique de la santé comportementa-
le digitale chez Northwell Health, il y 
a une véritable crise du sommeil chez 
les adolescents, une situation qui 
s’aggrave et constitue une urgence 
sanitaire. L’analyse de données sur 
16 ans montre que la proportion 
d’adolescents souff rant d’un manque 
de sommeil est passée de 69 % en 

2007 à presque 77 % en 2023. Et 
même ceux qui limitent l’usage des 
téléphones et tablettes à moins de 
quatre heures par jour peuvent pré-
senter une mauvaise qualité de som-
meil. Les spécialistes expliquent que 
des facteurs biologiques aggravent le 
problème. « Le rythme circadien des 
adolescents évolue avec l’âge. Leur 
cerveau ne commence à produire de 
la mélatonine qu’aux alentours de 23 
heures, ce qui retarde naturellement 

leur sensation de sommeil. «Les neu-
roscienti�iques soulignent que le 
sommeil est crucial pour consolider 
la mémoire et réguler les émotions. 
Une privation chronique augmente 
le risque de dépression et diminue 
les capacités cognitives.
 Un sommeil insuf�isant à l’adoles-
cence peut perturber le développe-
ment du cortex préfrontal, aff ectant 
la prise de décision et le contrôle des 
impulsions. » Les conséquences sont 

déjà visibles : hausse de l’anxiété et 
de la dépression, troubles cognitifs 
et augmentation du risque suicidai-
re, aff ectant même les adolescents 
qui mènent une vie normale.
Pour limiter ces risques, les experts 
recommandent de réduire l’usage 
des écrans avant le coucher, adapter 
les horaires scolaires au rythme bio-
logique des adolescents et sensibili-
ser familles et enseignants à l’impor-
tance d’un sommeil suf�isant. A. B.

Quelques minutes avant la rup-
ture du jeûne, une atmosphè-
re singulière enveloppe le 

service d’oncologie pédiatrique du 
Centre anti-cancer «Emir Abdelka-
der» d’Oran. Rien ne ressemble aux 
soirs ordinaires. Dans ces couloirs 
où la douleur côtoie le courage et 
l’odeur des désinfectants se mêle 
aux parfums réconfortant de la chor-
ba fumante, le Ramadhan prend un 
autre visage : celui de la solidarité en 
action. A l’entrée du service, de jeu-
nes bénévoles franchissent discrète-
ment les portes, chargés de marmi-
tes encore chaudes, de cagettes de 
fruits et de boîtes de gâteaux. Malgré 
la fatigue, les visages restent lumi-
neux. Les regards échangés en disent 
long : il ne s’agit pas seulement de 
distribuer des repas, mais d’honorer 
un engagement humain profond. 
Dans un coin du couloir, l’organisa-
tion est millimétrée. Les plateaux 
s’alignent : soupe chaude, plat prin-
cipal, salade fraîche, dattes, jus, et 
douceurs traditionnelles - chamia et 
Sboe El Cadi - qui rappellent les ta-
bles familiales du mois sacré. Cha-
que jour, 250 repas sont préparés. 
Pas uniquement pour apaiser la 
faim, mais pour transmettre un mes-
sage simple et puissant : «Nous som-
mes avec vous».
Certains enfants rejoignent eux-mê-
mes le point de service, soutenus par 
leurs mères ou par cette force fragile 
qu’est l’espoir. D’autres, aff aiblis par 

les traitements, reçoivent la visite 
des bénévoles dans leurs chambres.
De légers coups frappés à la porte, 
un sourire sincère, un «Ramadhan 
Karim» murmuré avec douceur : 
parfois, il suf�it de peu pour raccour-
cir la distance entre les cœurs. L’ini-
tiative est portée par l’Association 
d’aide aux enfants cancéreux, en col-
laboration avec des bienfaiteurs �i-
dèles. Depuis plus de 26 ans, l’asso-
ciation accompagne les patients et 
leurs familles sur les plans médical, 
social et psychologique, inscrivant 
son action dans la continuité et la 
discrétion.
Son président, Mohamed Bensekra-
ne, souligne que cette opération est 
devenue un rendez-vous immuable 
du mois sacré au sein de l’établisse-
ment hospitalier. Enfants, adultes, 
accompagnants : personne n’est 

oublié. Une attention particulière est 
accordée aux mères, présentes jour 
et nuit aux côtés de leurs enfants. 
Pour beaucoup venues de wilayas 
éloignées, loin de leurs proches, ces 
repas représentent bien plus qu’un 
soutien matériel : ils sont une pré-
sence, un réconfort, une main ten-
due. Dans une chambre baignée de 
lumière tamisée, une jeune mère 
veille son �ils, âgé de quatre ans à 
peine. Lorsqu’un bénévole lui remet 
son plateau d’iftar, elle esquisse un 
sourire discret. Venue d’une région 
lointaine pour soigner son enfant, 
elle con�ie que l’éloignement familial 
pèse lourd pendant le Ramadhan.
«Ce geste compense beaucoup», 
murmure-t-elle. «Il nous apporte un 
peu de la chaleur que nous laissons 
derrière nous», ajoute-t-elle, le re-
gard trahissant l’émotion. Ouahid 

Benkinane, coordinateur de l’opéra-
tion, rappelle que des donateurs �i-
nancent �idèlement cette action de-
puis des années. Les 250 repas quo-
tidiens sont préparés selon des nor-
mes sanitaires rigoureuses. «Off rir 
un repas chaud à ceux qui viennent 
de loin n’est pas seulement un acte 
bénévole, c’est un devoir humain», 
insiste-t-il. La solidarité dépasse 
d’ailleurs les murs du centre. Elle 
s’étend également à la maison d’ac-
cueil des malades atteints de cancer 
sise rue Maoued Ahmed, dotée de 12 
lits. Là aussi, les repas sont distri-
bués dans la même discrétion, avec 
la même attention. Dans les couloirs, 
Brahim Sekkal, bénévole, marche 
d’un pas rapide. Il porte les plateaux, 
en semant des mots simples qui allè-
gent les craintes. «Parfois, un sourire 
suf�it. Il peut soulager une mère 
épuisée par l’angoisse ou redonner 
un peu de force à un enfant fatigué», 
dit-il.
Puis vient l’instant attendu. L’appel 
de la rupture du jeûne résonne. Un 
silence profond s’installe. Les mains 
se lèvent en prière. L’iftar commence 
dans une sérénité presque palpable. 
Ici, la nourriture n’est pas qu’un re-
pas. Elle devient message de vie, 
promesse de soutien, témoignage 
d’humanité. Et dans chaque cuillerée 
de soupe, dans chaque datte parta-
gée, se raconte une histoire de soli-
darité écrite sans bruit et portée par 
l’espoir. 

Tables de l’iftar
Un élan national 
de solidarité 
et de partage

Durant le mois sacré de 
Ramadhan, les rues et les 
quartiers des villes algériennes 
renouent avec l’une des traditions 
les plus ancrées, à savoir 
l’installation des tables de l’iftar au 
profi t des jeûneurs, illustrant les 
valeurs de solidarité et d’entraide 
qui caractérisent la société 
algérienne. Parmi les acteurs les 
plus engagés dans cette initiative 
solidaire fi gurent les Scouts 
musulmans algériens (SMA) qui 
organisent, chaque Ramadhan, de 
vastes opérations de solidarité 
traduisant l’esprit de responsabilité 
et de bénévolat de ses membres.
A ce propos, le responsable 
national de la solidarité, de l’aide 
et des services communautaires 
au sein des SMA, Ahmed Ramdani, 
a indiqué à l’APS qu’il a été 
procédé à l’ouverture de «624 
restaurants» destinés aux jeûneurs 
de passage, à travers le territoire 
national. Ces restaurants assurent 
la préparation et la distribution de 
«plus de 100.000 repas chauds 
par jour, élaborés selon les normes 
de sécurité sanitaire et 
alimentaire», a précisé 
M. Ramdani.
A cet effet, «près de 80.000 
bénévoles ont été mobilisés à 
travers le pays», a-t-il ajouté, 
relevant que ce genre d’initiatives 
met en lumière l’importance du 
bénévolat en tant que «pilier 
fondamental dans l’édifi cation 
d’une société cohésive et 
solidaire». De son côté, le Croissant 
rouge algérien (CRA) poursuit la 
mise en œuvre de son programme 
national de solidarité, avec 
l’ouverture de «447 restaurants» et 
l’installation de «17 chapiteaux», en 
plus de la distribution des repas de 
l’iftar au niveau de trois aéroports 
internationaux, a déclaré la 
chargée de communication de 
cette organisation, Mme Hanaa 
Betib. Le restaurant ouvert à la 
gare routière du Caroubier (Alger) 
est «l’un des points phares» du 
CRA, avec une capacité d’accueil 
dépassant «1.600 jeûneurs par 
jour», ce qui en fait «un modèle de 
l’action solidaire», en raison de 
l’affl ux quotidien de voyageurs, 
poursuit Mme Betib.
Le nombre total de repas 
distribués par le CRA à travers ses 
différents points «dépasse 
200.000 repas par jour», grâce à la 
contribution et à l’encadrement de 
plus de «14.000 bénévoles» 
mobilisés pour la préparation des 
repas et l’organisation des 
opérations de distribution.
Au-delà des chiffres, les tables de 
l’iftar demeurent un message 
humanitaire qui refl ète la cohésion 
de la société algérienne imprégnée 
des valeurs de solidarité, ainsi que 
de l’esprit du bénévolat qui incarne 
le sens du partage et de 
l’altruisme. 

CENTRE DE LUTTE CONTRE LE CANCER À ORAN

Un Ramadhan au goût de solidarité

CRISE DU SOMMEIL CHEZ LES ADOLESCENTS

Risques majeurs pour 
la santé mentale
La crise du sommeil chez les adolescents s’aggrave, une étude révèle les effets graves sur la santé mentale. Les 
adolescents qui dorment moins de cinq heures chaque nuit sont confrontés à  un risque de santé  signifi catif.
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UN MARCHÉ DES MATIÈRES PREMIÈRES CONTRASTÉ EN FÉVRIER

 Métaux précieux 
et céréales en tête

BRÉSIL
Au moins six morts et cinq blessés dans un glissement de terrain

Au moins six personnes ont été tuées et cinq autres blessées lors de glissements de terrain causés par de fortes pluies dans le sud-est du 
Brésil, ont déclaré mardi les autorités locales. Ces décès et blessés ont été signalés dans les Etats de Minas Gerais et de Rio de Janeiro. 
Selon les autorités, des enfants font partie des victimes. L’état d’alerte est maintenu dans les deux Etats, les autorités ayant prévenu de 
la possibilité de nouveaux glissements de terrain en raison des pluies continues et des sols rendus très instables par les intempéries.

Est de la RDC

Plus de 200 morts dans un 
éboulement sur un site minier
P lus de 200 personnes ont perdu la vie dans un éboulement survenu mardi sur un site minier artisanal à Rubaya, dans le territoire de Masi-

-
venu le 3 mars 2026 à la suite de pluies diluviennes exceptionnelles ayant provoqué un glissement de terrain massif qui a englouti plu-

sieurs galeries minières exploitées artisanalement. « À la suite de pluies diluviennes exceptionnelles, ce glissement de terrain massif a englouti 
plusieurs galeries situées dans cette zone actuellement sous occupation de la rébellion AFC/M23 », indique le ministère.
Le bilan provisoire fait état de plus de 200 compatriotes décédés, dont environ 70 enfants mineurs. Plusieurs blessés ont également été évacués 
vers des structures sanitaires de la ville de Goma pour y recevoir des soins appropriés.Le gouvernement congolais a dénoncé avec fermeté les 
conditions précaires d’exploitation minière dans ces zones échappant au contrôle de l’État, soulignant que l’absence forcée des services d’enca-
drement, notamment le Service d’assistance et d’encadrement des mines artisanales et à petite échelle (SAEMAPE) ainsi que des services de ré-
gulation, expose les exploitants artisanaux à de graves risques. Le communiqué rappelle que le site minier de Rubaya avait été reclassé en « zone 
rouge » par arrêté ministériel en février 2025, une décision prorogée en novembre de la même année, conformément aux normes du mécanisme 

extraction et commercialisation de minerais dans cette zone, en raison notamment des violations des droits humains, du travail forcé et de la pré-
sence de groupes armés. Face à cette tragédie, le ministère des Mines indique suivre, à travers sa division délocalisée à Beni, l’évolution des opé-
rations de secours en collaboration avec les partenaires humanitaires, tout en plaidant pour une protection renforcée des enfants. Le gouverne-

-
ploitation illégale et dangereuse des ressources naturelles.

CONFLIT AU 
SOUDAN
32 MORTS EN 24 
HEURES LORS 
D’AFFRONTEMENTS 
AU KORDOFAN

Au moins trente-deux 
personnes ont été 
tuées et plus de 80 

autres ont été blessées dans des af-
frontements et frappes de drones lors 
des dernières 24 heures au Kordofan, 
région stratégique du centre du Sou-
dan à l’épicentre des combats entre 
l’armée soudanaise et les Forces de 
soutien rapide (FSR), selon des 
sources médicales locales.

avoir repris aux FSR la ville de Bara, 
une des lignes mouvantes du front 
dans cette région cruciale pour le 
contrôle de ce vaste pays d’Afrique de 

-
ploie à repousser les offensives des 
FSR sur l’axe reliant la capitale Khar-
toum, qu’elle contrôle, à la région du 

milliers de morts et des millions de 
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-
dofan-Sud, selon une source médi-
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la folie », a-t-elle dit dans une vidéo 
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à la presse en imputant l’attaque à « 
la milice des FSR ».
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-
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respectivement de 1,8 % et 2,2 %, l’aluminium 
restant stable. En février, le pétrole Brent a pro-
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géopolitiques accrues et de stocks inférieurs aux 

Mercantile Exchange, en raison d’anticipations 
d’une demande hivernale plus faible. Les céréales 
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-
poration. Le blé a grimpé de 9,9 %, impacté par 

exportations dépassant les attentes. Le maïs a 
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des prévisions de récolte en recul en Afrique du 
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sion à la hausse des estimations de production 
mondiale. Parmi les matières premières « soft », 
le cacao a chuté de 30,7 % par tonne et le café de 
15,5 % par livre, anticipant une récolte record au 
Brésil. Le sucre a baissé de 2,2 %, à 1,334 $ la 
livre, son plus bas niveau depuis octobre 2020, 
sous l’effet d’une demande en recul et de stocks 
en hausse chez des producteurs comme la Côte 

-
gressé de 3,5 %, évoluant à contre-courant des 
autres matières premières « soft ».

R.I DJIBOUTI
QUATRE 
ENFANTS TUÉS 
DANS UNE 
EXPLOSION

Q uatre enfants ont été tués 
dans une explosion dans le 

mercredi les autorités de ce pays de la 
Corne de l’Afrique, sans donner plus 
de détails. Les quatre enfants ont été 
tués dans une « explosion » survenue 

-
mé le procureur de la République de 

dans un communiqué publié mardi 
soir, évoquant un « événement tra-

-
gine de l’explosion », a-t-il poursuivi. 
Selon une organisation humanitaire, 
les victimes étaient « deux enfants 

garçon) » qui « ont été tués sur place 
et (mardi) deux autres ont succombé 
à leurs blessures ». Six autres enfants 
ont été également blessés, dont un se 
trouve dans un état grave.

 Les tensions internationales et les conditions 
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COUPE D’ALGÉRIE

PORTSS ATIONALN

La Coupe d’Afrique des nations fémi-
nine CAN-2026, prévue initialement 
du 17 mars au 3 avril, a été repro-

16 août prochains, a annoncé la Confédération 
-

ciel.
«Après des discussions entre la CAF et ses parte-
naires, la FIFA et d’autres parties participent, la 
CAF a décidé de reprogrammer les dates de la 

-
surer le succès de cette importante compétition 
féminine, compte tenu de certaines circonstances 
imprévues», explique l’instance continentale dans 
un communiqué.«Les préparatifs pour la CAN-
2026 sont en cours et toutes les parties sont 

africaine.La sélection algérienne, qui fera partie 

la CAN, évoluant dans le groupe A, en compagnie 

du Maroc, du Sénégal et du Kenya. Lors de la pré-

Benstiti, avaient réalisé une performance histo-

s’incliner devant le Ghana (0-0, aux tab : 2-4).Les 
Algériennes avaient validé leur ticket pour la 

T enant du trophée et co-re-
cordman de la compéti-
tion avec neuf titres, l’USM 

-
ment ses ambitions. Les Rouge et 

mercredi soir au stade olympique 

Saoura sur la plus petite des 
marges (1-0). Les Algérois ont 

-
douani, qui a surgi au second po-
teau pour tromper la vigilance du 
portier  Abdelkadir Salhi. Après la 
pause, les Sudistes ont tenté de re-

venir dans la rencontre, mais 
la défense usmiste s’est 
montrée solide pour préser-

ver ce précieux avantage.

Soustara auront cependant 

du CA Batna en pleine 

Ligue 2 amateur (groupe 
Centre-Est), le club des Au-
rès rêve de créer l’exploit. 

Les Batnéens ont arraché 

MC Saïda (1-0) dans un stade du 

L’unique but de la rencontre a été 
inscrit par Mounib Benmerzoug, 
auteur d’une frappe puissante des 

-
gré l’expulsion du milieu saïdi Mo-
hamed Amine Baroud en seconde 
période, les Batnéens ont surtout 
fait preuve d’une grande solidarité 
pour préserver leur avantage. Bien 

-
sion, le CAB abordera cette demi-

d’éliminer l’un des géants du foot-
ball national.
Le Chabab compte aller au 
bout

entre le CS Constantine et le CR 
Belouizdad promet également une 
confrontation de haut niveau. Les 

l’issue d’un derby algérois specta-
culaire face au MC Alger (3-2 après 
prolongation). Finaliste malheu-
reux de la dernière édition de la 
Coupe d’Algérie, le Chabab compte 

une saison de championnat compli-
quée, la coupe représente un objec-
tif majeur pour les Rouge et Blanc 
qui visent un dixième sacre dans 
l’épreuve populaire.

lutter jusqu’aux derniers instants 

un penalty transformé dans le 
temps additionnel (90e+6) par 
Réda Boumechra au stade Chahid-
Hamlaoui. Face au CRB, les 
Constantinois nourrissent l’espoir 

convoité et comptent bien jouer 

avril prochain s’annoncent palpi-
tantes. Entre des favoris histo-

créer la surprise, le dernier carré 
de cette édition promet une bataille 

-
tion, continue de réserver son lot 
d’émotions et de suspense.

H.M.

GYMNASTIQUE/COUPE DU MONDE-2026 (2E ÉTAPE)

La -

Leila Vasileva (14.166) devant sa compatriote Anna Kalmykova (14.066).Pour sa part, la deuxième représentante algérienne dans la compétition, 

-

stars de retour et jeunes prétendants promettent un spectacle de haut niveau.

MC Oran

Le 1 algérienne de foot-

Taher au poste d’entraîneur de 
l’équipe première, après la signa-
ture de son contrat.
Ancien international algérien, Ché-

l’été dernier en tant que directeur 
sportif. Il avait pris les commandes 
de l’équipe de manière temporaire 
lors des trois dernières journées, 
après la résiliation du contrat de 

Garrido.
Sous sa direction, les «Hamraoua» 
ont décroché sept points lors de ces 
trois matchs, avec deux victoires et 

-

-
nat avec 30 points après 20 jour-
nées, tout en comptabilisant un 
match en retard.
La direction du club n’a pas précisé 
si l’ancien milieu de terrain du 

conservera égale-
ment son poste 

de directeur 
sportif ou si 
un autre 
technicien 
sera nom-

fonction.

CRB

 Le CR Belouizdad a annoncé la pro-
longation de contrat de trois 
joueurs cadres de son effectif, le 
gardien Farid Chaâl, désormais lié 

défenseur Chouaïb Keddad et le mi-
lieu de terrain et capitaine Abder-
raouf Benguit, qui ont repilé 
jusqu’en 2030, a indiqué le club 
pensionnaire de la Ligue 1 de foot-
ball, mercredi soir dans un commu-
niqué.
«Cette démarche s’inscrit dans la vi-

noyau solide et homogène, capable 
de poursuivre le travail avec la 
même ambition et le même engage-
ment, en préparation des pro-
chaines échéances nationales et 
continentales», explique la même 
source.
L’annonce a été faite au lendemain 

-
rie, décrochée mardi soir face au MC 
Alger (3-2, après prolongation), au 
stade Nelson-Mandela de Baraki.
Les Rouge et Blanc affronteront lors 
de la prochaine tournée du CS 
Constan- tine, le 7 
avril au 
stade Cha-
hid-
Hamlaoui de 
Constan-
tine. 
L’autre 

-
nale oppo-
sera le CA 

l’USM Alger.

1/4 de final 
 de la Ligue des 
champions 
d’Afrique

L’ arbitre international algé-
rien Mustapha Ghorbal 
sera en charge de l’assis-

du match Stade Malien - Mamelodi 
Sundowns d’Afrique du Sud, prévu le 

algérienne), pour le compte des 

des champions d’Afrique de football, 
a indiqué la Confédération africaine. 
(CAF).La rencontre sera dirigée par 
l’arbitre tunisien Mehrez Malki, as-
sisté de son compatriote Khalil Has-
sani (1er assistant) et de l’Algérien 
Akaram Abbès Zerhouni (2e assis-
tant).La première manche se jouera 

Pretoria (19h00, heure algérienne).

 CAN féminine 2026

 La Coupe d’Algérie version 2025-2026 s’apprête à 

qui s’annoncent particulièrement explosives. Après 

intensité, quatre formations ont réussi à décrocher 
leur billet pour le dernier carré et rêvent désormais 

Constantine au CR Belouizdad, ainsi que le CA Batna à 

beaucoup de spectacle et d’intensité.
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FC BARCELONE

Lewandowski encense Rashford  
L ewandowski s’est exprimé sans détours au sujet de son nouveau coéquipier à Barcelone, Rashford, révélant à quel point l’international anglais l’avait impressionné depuis son arrivée au 

club en prêt de Manchester United. Si Lewandowski avait rejoint United lorsque le club l’avait approché au début de sa carrière, il aurait peut-être croisé Rashford plus tôt, mais aujourd’hui, 
les deux joueurs partagent le vestiaire de Barcelone.Malgré des mois de mauvaise presse avant son transfert, Rashford a rapidement gagné le respect de Lewandowski lors de leurs pre-

mières séances d’entraînement.
Talent et potentiel en évidence

 «Après quelques séances d’entraînement, non. Il a un énorme potentiel», a déclaré Lewandowski à Sky Sports lorsqu’on lui a demandé si Rashford l’avait surpris. « Il a tout pour lui. Il est rapide, 

centuple.» Ces éloges soulignent le rôle de mentor de Lewandowski au sein de l’équipe, qui encourage à la fois les performances et l’épanouissement personnel de son jeune coéquipier.
Au-delà du football, Lewandowski a observé la personnalité de Rashford, le décrivant comme un «gars très sympa» qui s’épanouit lorsqu’il est soutenu. Les deux joueurs ont également passé du 
temps ensemble en dehors du terrain, jouant même au ping-pong dans les vestiaires. « C’est un gars très sympa. Nous avons discuté parce que nous sommes assis l’un à côté de l’autre dans les 
vestiaires », a-t-il ajouté. « Nous jouons aussi au ping-pong. Je vois que c’est un garçon très gentil, très sympathique, mais aussi que, pour cette raison, il a besoin de quelqu’un qui le soutienne. S’il 

Au prochain tour, les Lensois rece-
vront Toulouse, le 22 avril.
Florian Thauvin a converti le 

cinquième et dernier tir au but du Racing, qui 
a réalisé un sans faute dans cet exercice, et a 
été déterminant pour son équipe.
L’ancien joueur de Marseille, des Tigres de 
Monterrey et l’Udinese a ouvert la marque en 
reprenant un tir du Saoudien Saud Abdelha-
mid mal négocié par le gardien Rémy Des-
camps, choisi à la place de Dominik Greif pour 
jouer en Coupe (23).
Thauvin (33 ans), qui a déjà marqué sept buts 
en Ligue 1 (3 passes décisives) a encore été à 
la manoeuvre sur le deuxième but de son 
équipe en délivrant une bonne passe au Séné-
galais Abdallah Sima qui a porté le score à 2-0 
d’un tir puissant (45+3).
Sima, qui a marqué son quatrième but en 
Coupe de France, ne devait pas débuter mais il 
a remplacé au pied levé Wesley Saïd, blessé à 
l’échauffement.
Cette avance de deux buts à la mi-temps était 
tout à fait méritée pour les Artésiens qui ont 
très bien engagé la partie, imposant une forte 
pression aux Lyonnais, battus notamment 
dans l’entrejeu.
Outre les deux buts, Moussa Niakhaté a sauvé 
son équipe devant Odsonne Edouard (34) 
avant que ce dernier ne pousse Descamps  à 

s’interposer du pied (43).
Pour l’entraîneur de Lens, Pierre Sage 

-
ment un moment singulier.

Il revenait pour la première fois au 
Groupama stadium après avoir été 

limogé par l’OL et John Textor en janvier 
2025 pour laisser la place au Portugais Paulo 
Fonseca, toujours en poste depuis.
Auparavant, pour sa première expérience sur 

un banc professionnel, Sage avait contribué à 
sauver l’OL de la relégation. Après avoir pris 

2023, il l’avait menée au 6e rang en champion-

Himbert, une entrée décisive

Pour l’OL, c’est une nouvelle déception avec 
cette élimination consécutive aux défaites en 
championnat à Strasbourg (3-1) et Marseille 
(3-2).
Il faudra réagir dès dimanche contre Paris FC 
au Groupama stadium en championnat puis en 

Celta Vigo.
Après une première période totalement ratée 
au cours de laquelle Lyon n’a pas été mena-
çant, les Lyonnais ont bien réagi après la mi-
temps, mettant à leur tour la pression sur les 

de match.
Après avoir été proche de marquer avec un tir 
heurtant la barre (63), l’Ukrainien Roman Ya-
remchuk a réduit le score en reprenant de la 
tête un centre délivré de l’aile gauche de Rémi 
Humbert (18 ans), entré en jeu peu avant (2-1, 
67).
C’est le premier but avec Lyon de l’internatio-

-
sé une bien meilleure seconde période de l’OL 
récompensée par un but marqué au bout du 
temps additionnel par Himbert, déjà buteur à 
Marseille, le 1er mars.

exercée par Corentin Tolisso sur le gardien 
Robin Risser pour égaliser (90+4) et arracher 
la séance de tirs au but, fatale à l’OL.
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Lens atteint le 
dernier carré

PREMIR 
LEAGUE

Tottenham 
désormais 
relégable   
T out avait pourtant bien 

commencé avec ce but refu-
sé à Ismaïla Sarr pour une 

poignée de centimètres (29e), et 
l’ouverture du score dans la foulée 
de Dominic Solanke (34e). Mais au 
cœur d’une saison cauchemar-
desque, il était écrit que les choses 
allaient vite se compliquer pour 
Tottenham, ce jeudi, contre Crystal 
Palace.
Désormais engagés dans une lutte 
pour le maintien, bien loin de leurs 
standards européens, les Spurs ont 
encore sombré chez eux avec un re-
vers 3-1, le tout dans un stade qui 
s’est rapidement vidé. Car une fois 
pris les devants, ils ont réussi à tout 

-
riode plombée par le carton rouge 
de Micky van de Ven (38e) et trois 

période.
En supériorité numérique, les 
Eagles ont pu dérouler avec un dou-
blé de l’ancien ailier marseillais Sarr 
(40e, 45e+7) et une autre réalisa-
tion de Jorgen Strand Larsen 
(45e+1), la recrue hivernale achetée 
50 millions d’euros à Wolverhamp-
ton. Pour Tottenham, cette défaite 
est déjà la 14e de la saison en 29 
journées de Premier League.
C’est aussi la troisième de rang pour 
Igor Tudor, en... trois matchs dirigés 
depuis son arrivée mi-février en 
remplacement de Thomas Frank. En 
chute libre, Tottenham ne compte 
plus qu’un point d’avance sur West 
Ham, premier relégable, et son ca-
lendrier à venir n’incite pas vrai-
ment à l’optimisme.

retour de Ligue des champions 
contre l’Atlético (10 et 18 mars), 
Randal Kolo Muani et ses coéqui-

(15 mars). Avant de recevoir Nottin-
gham Forest, un adversaire direct 
pour le maintien.
La presse anglaise rapporte qu’une 
descente en D2 coûterait au moins 
280 millions d’euros aux Spurs, 
entre la baisse des recettes liées à la 
billetterie, la chute des droits TV et 
la perte de contrats de sponsoring.  

ATLÉTICO MADRID

Julian 
Alvarez pas 
à vendre
L’ Atlético a adressé un avertissement ferme 

à Arsenal et Barcelone concernant l’avenir 
de son attaquant vedette Alvarez. Selon 

certaines informations, Mikel Arteta souhaiterait 
faire revenir l’ancien joueur de Manchester City en 

-
sives des Gunners, tandis que Barcelone le considé-
rerait comme un successeur potentiel à long terme 
de Robert Lewandowski.
Cependant, le président de l’Atlético, Cerezo, est ca-
tégorique: l’international argentin reste un élément 
fondamental du projet à long terme du club madri-
lène, et insiste sur le fait que le club n’a aucune in-
tention d’étudier les offres, malgré l’intérêt crois-
sant de l’étranger.
S’adressant aux journalistes en Espagne, Cerezo a 
clairement indiqué qu’Alvarez était considéré 
comme un atout intouchable. Interrogé sur la possi-
bilité d’un transfert, le président du club a répondu 

club. «Il est joueur de l’Atlético Madrid et il a un 
contrat avec nous. Il vaut beaucoup parce qu’il est 
avec nous, et il n’est pas à vendre», a déclaré le pré-
sident aux médias réunis.
Le joueur de 26 ans a connu une nouvelle saison 
solide à Madrid, marquant 14 buts et délivrant six 
passes décisives toutes compétitions confondues, 

-
pions.
Discussions dans la salle du conseil à Barcelone

des enchères entre le Barça et Arsenal, la position 
de Cerezo suggère que l’attaquant ne bougera pas, 
le club cherchant à tirer parti des progrès réalisés 
cette saison.
Ces commentaires ont été formulés alors que l’Atlé-

-
nale de la Copa del Rey contre Barcelone au Spotify 
Camp Nou. Avant le match, qui a vu l’Atlético se 

malgré une défaite 3-0 ce soir-là, les dirigeants des 
deux équipes se sont réunis pour un déjeuner tra-
ditionnel où les rumeurs de trans- fert do-
minent souvent la conversa-
tion.
Mateu Alemany, direc-
teur du football profes-
sionnel de l’Atlético, était 
présent à la réunion et 
n’a pas tardé à démentir 
les rumeurs selon les-
quelles Alvarez aurait fait 
l’objet de discussions entre 
les deux clubs.  

PORTS nternationalI
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HORIZONTALEMENT
I. Beaucoup plus modernes que le pousse-pousse. II. Michel Lattas de son vrai nom. 
III. Cet amiral américain repritOkinawa en 1945. IV. Les blancs ébranlèrent les grands 
Empires aux Vème et VIème. Nuances. V. Il fut déposé parTsao-Pei. Une partie de 
jambes en l’air. VI. Sûrement plus facile pour les tigres que pour les rats. VII. En voilà 
deux sorties de l’impasse. Une lettre de faire part et ça fait surface. VIII. Appel à la 
mobilisation, même en temps de paix. Unquartier de Colmar. IX. Ils ne respectent pas 
les règles de conduite tout en pensant qu’ils sont sur la bonne route. Lebout du bout. 
X. En trente-neuf quarante-cinq mais pas en pleine guerre. Il rejoint l’Amazone et 
la prend dans ses bras.XI. Ce roi était le fils d’Abiam. Dans ce genre de rencontres il 
arrive très souvent qu’on joigne le geste à la parole.

VERTICALEMENT
1. Un nouvel an que certains fêtent en automne. 2. Ils ne peuvent même pas faire 
bande à part. 3. On les a sous lesyeux et pourtant on fait comme si on ne les voyait 
pas. Tout un symbole que l’on retrouve dans le travail. 4. Traduit enfrançais il s’agit 
des “Monts métallifères”. 5. Ce n’est sûrement pas l’endroit idéal pour boxer. Dans 
l’atmosphère. Envoilà trois prises au hasard. 6. Célèbre Carthaginois. Une Grecque 
sortie du Pirée. 7. En accusation, mais au débutseulement et en position pour revenir 
à la charge. Cette ville est à l’origine du premier vin effervescent en France.8. Ses 
méthodes de fouilles n’auraient aucun intérêt dans les aéroports. Coule au nord du 
Yorkshire. 9. Là elles se suivent en pasant. Et là elles se suivent en dépassant. Eus 
donc, bond pied, bon oeil !
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Le cinéma algérien est en deuil. Le 
scénariste et réalisateur Anis 
Djaâd s’est éteint mercredi 4 

mars 2026 dans la soirée, à l’âge de 52 ans, 
-

mée par ses proches, a rapidement suscité 
une vague d’émotion dans les milieux du ciné-
ma et des médias.
Avec lui disparaît un artisan discret du sep-
tième art, un homme pour qui l’écriture et 
l’image formaient un même territoire, celui 
des histoires humaines.
Né à Alger en 1974, Anis Djaâd a grandi à Bab 
El Oued, quartier dense et vivant qui a façon-
né bien des sensibilités artistiques. Avant la 
caméra, il y a eu la plume. Il commence sa vie 
professionnelle dans la presse, notamment 
au Soir d’Algérie puis à La Tribune. Le jour-
nalisme lui apprend le regard direct, le sens 
du détail et l’attention aux trajectoires ano-
nymes.

par l’emporter
Au départ, il écrit. Scénariste d’abord, il parti-
cipe à plusieurs projets et apprend le métier 
au contact des plateaux. Il devient ensuite 

assistant réalisateur. Une école concrète, rude 
parfois, mais formatrice. Très vite, l’envie 
de raconter ses propres histoires le pousse 
à passer derrière la caméra.Ses premiers 
pas comme réalisateur se font dans le court 
métrage. Le Hublot marque un tournant. Le 

-
nario lors des Journées cinématographiques 
d’Alger. Une distinction qui attire l’attention 
sur un auteur encore peu connu mais déjà 
singulier.Le parcours se poursuit avec plu-
sieurs réalisations qui construisent peu à peu 
une œuvre cohérente. Parmi elles, Passage à 
niveau (2014), Le Voyage de Keltoum (2016), 
La Vie d’après (2021) ou encore The Night of 

-
vent les blessures invisibles, la mémoire et la 
solitude des personnages.
C’est avec La Vie d’après que son travail at-

circule dans plusieurs festivals et reçoit des 
distinctions importantes. Il obtient notam-
ment le Prix de la critique africaine lors des 
33es Journées cinématographiques de Car-
thage. Le public lui réserve également un 

public « El Kholkhal d’Or » au Festival natio-
nal de la littérature et du cinéma féminin de 
Saïda. À cela s’ajoute une mention spéciale au 

Mais l’écriture restait son premier territoire. 

dont Au bout du tunnel, H3O et Les Assoiffés.

vers la littérature. Il publie en 2007 un pre-
mier roman, Le Matin parisien, suivi en 2009 
de L’Odeur du violon. Deux textes qui pro-
longent, par d’autres chemins, son regard sur 

Djaâd s’est imposé comme une voix attentive 
du cinéma algérien. Pas un homme de bruit 
ni de posture, mais un créateur qui travaillait 
dans la durée, loin des projecteurs faciles.Sur 
sa page Facebook, la ministre de la Culture 
et des Arts Malika Bendouda a salué « une 
plume cinématographique remarquable » et 
« un militant culturel qui a consacré sa vie au 
service du mot et de l’image ». Elle a rappelé 
que son travail témoignait d’un engagement 
constant en faveur d’un art capable d’éclairer 
le réel.
Dans son message, la ministre évoque un 
créateur qui n’a jamais renoncé à ses convic-

hublot à La Vie d’après, jusqu’à son dernier 
sacre avec Terre de vengeance, restent pour 
elle les traces d’un parcours exigeant.
Aujourd’hui, dans les cercles du cinéma, beau-
coup parlent d’un homme simple, attentif aux 
autres, profondément attaché à son métier.

Une nouvelle convention 
vient encadrer l’utilisa-
tion des œuvres artis-

tiques dans les spectacles et les manifesta-
tions culturelles. L’accord a été signé mercredi 

de la culture et de l’information (ONCI), deux 
institutions centrales dans la gestion et la dif-
fusion de la création artistique en Algérie.
Le document a été paraphé par les directeurs 
généraux des deux organismes : Samir Thaal-
bi pour l’ONDA et Abdallah Bouguendoura 
pour l’ONCI.
Selon un communiqué de l’ONDA, cette 

lesquelles l’ONCI peut utiliser des œuvres 
protégées lors de l’organisation de spec-
tacles artistiques ou d’événements culturels. 
L’objectif est d’établir un cadre juridique pré-
cis pour l’exploitation du répertoire géré par 

Concrètement, l’accord autorise l’ONCI à ex-
ploiter des œuvres protégées inscrites dans 
ce répertoire, mais dans un cadre légal clai-

exact de l’exploitation autorisée. Elle déter-
mine ensuite la durée pendant laquelle les 
œuvres peuvent être utilisées. Elle précise 
également la nature des utilisations permises 
dans les spectacles et les manifestations 
culturelles.
Autre élément central, la question des rede-

-
tants dus en contrepartie de l’utilisation des 
œuvres, qu’il s’agisse de redevances directes 
ou d’une part des recettes générées par l’ex-
ploitation artistique.
L’ONDA « insiste » sur la nécessité d’installer 
une pratique plus structurée dans le domaine 
de l’exploitation artistique, en particulier lors 
des spectacles et des événements culturels 
organisés à travers le pays.
Il s’agit à la fois de « veiller » à ce que les 
œuvres soient utilisées dans le respect de la 

loi, et de défendre les droits de celles et ceux 
qui les créent, les auteurs, mais aussi les inter-
prètes et les producteurs.Pour les institutions 
culturelles, ce type de convention est aussi un 
moyen d’encourager une culture du respect 
des droits artistiques, encore fragile dans cer-
tains secteurs de la diffusion culturelle.
Pour l’ONDA, cette « initiative » s’inscrit dans 
une volonté plus large de soutenir la création 

-
tème où les artistes et les auteurs sont mieux 
reconnus et justement rémunérés pour leur 
travail.À l’heure où les festivals, spectacles et 
événements culturels se multiplient, cet ac-

permettre aux œuvres de circuler et d’être 
partagées avec le public, tout en respectant 
les droits de celles et ceux qui les ont créées.
Dans un paysage culturel marqué par la mul-
tiplication des festivals, spectacles et manifes-
tations artistiques, cet accord cherche ainsi 
à poser des règles précises, permettre la dif-
fusion des œuvres, tout en garantissant les 
droits de celles et ceux qui les créent.

Concert à Oran

Marcel 
Khalifa, le 
oud pour la 
Palestine
S ur la scène du Centre des conventions, 

le maître du oud libanais a offert une 
soirée où musique et poésie engagée 

ont ravivé la ferveur du public algérien et rap-
pelé la place centrale de la cause palestinienne 
dans son œuvre.
La nuit de mercredi à jeudi, la grande salle du 
Centre des conventions Mohamed-Benahmed 
d’Oran s’est transformée en un vaste espace 
de mémoire et d’émotion. Sur scène, le musi-

la chanson arabe engagée, a offert un concert 
intense où le oud dialoguait avec la poésie et 
la conscience politique.
Le public, nombreux, mêlait plusieurs 
générations. Certains avaient grandi avec ses 
chansons devenues emblématiques du monde 
arabe. D’autres découvraient pour la première 
fois la puissance d’un répertoire façonné par 
la poésie et les combats du temps.
L’événement s’est déroulé en présence de 
plusieurs responsables culturels, dont le 
conseiller auprès de la ministre de la Culture 
et des Arts, Abdelkader Djemâa, la directrice 
de la culture de la wilaya d’Oran, Bouchera 
Salhi, ainsi que la directrice régionale de 

culture, Nabila Benzerdjeb.

place à la musique. Et au message qui traverse 
l’œuvre de Khalifa depuis des décennies, 
la dignité humaine et la solidarité avec la 
Palestine.
Sur scène, l’artiste a livré un concert dense, 
traversé par les thèmes qui structurent sa tra-
jectoire artistique, la liberté, l’exil, la mémoire 
et la résistance.
À plusieurs moments de la soirée, la salle 
s’est levée pour applaudir un artiste dont les 
chansons accompagnent depuis longtemps les 
luttes du monde arabe.
Le concert s’est ouvert par une pièce dédiée 
au peuple algérien et à la ville d’Oran. La voix 
posée de Khalifa et les premières notes du oud 
ont installé immédiatement une atmosphère 
attentive et chaleureuse.
Puis sont venues les chansons que le public 
connaissait par cœur. Parmi elles, « Ya Tayr 
Ya Hamam » ou encore « Muntasib Al Qama 
Amshi », tirée d’un poème du grand poète 
palestinien Mahmoud Darwich. Dans la salle, 
les spectateurs reprenaient les paroles à 
l’unisson.
Le programme a également fait place à plu-
sieurs œuvres devenues emblématiques de 
son répertoire : « Rita », « Ahinou Ila Khobz 
Oummi », « Ya Bahriya Hila Hila » ou encore 
« Monadiloun ». Des chansons qui, depuis 
des décennies, circulent dans les mémoires 
et accompagnent les combats politiques et 
humains de toute une région.
La soirée a aussi pris une dimension plus 
intime lorsque Khalifa a rejoint sur scène son 

violoncelliste Sary Khalifa.
Ensemble, ils ont interprété plusieurs pièces 
instrumentales, notamment « Beyrouth » et « 
Le Cri », dédiées, selon les mots de l’artiste, « 
à toutes les familles des martyrs tombés sur 
une terre pure ». Dans la salle, le silence s’est 
fait dense avant de laisser place à une longue 
ovation.
« L’Algérie aime la chanson engagée »

la presse sa joie de retrouver le public algé-
rien. Il a salué la ferveur de la salle et la proxi-
mité entre son œuvre et l’histoire du pays.
« La famille algérienne reste attachée à la 
chanson engagée. L’Algérie a beaucoup lutté. 
C’est pour cela que le peuple algérien aime la 
musique qui vient du cœur et de l’âme », a-t-il 
déclaré.
Cette soirée s’inscrit dans la tournée que l’ar-
tiste consacre à l’Algérie. Après Alger et Oran, 
le musicien doit se produire à Constantine 
pour clôturer cette série de concerts.

Rédaction Culture

Le scénariste, réalisateur et ancien 
journaliste algérien Anis Djaâd est décédé 
mercredi 4 mars 2026 à l’âge de 52 ans, 
après une longue maladie. Né à Alger et 
grandi à Bab El Oued, il laisse derrière lui 
un parcours marqué par l’écriture, le 
cinéma et la littérature, avec plusieurs 

dans plusieurs festivals.

ULTUREC
Cinéma algérien

Le cinéaste Anis Djaâd 
s’éteint à 52 ans

Accord ONDA–ONCI    
sur les droits d’auteur
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mars 2026 dans la soirée, à l’âge de 52 ans, 
-

mée par ses proches, a rapidement suscité 
une vague d’émotion dans les milieux du ciné-
ma et des médias.
Avec lui disparaît un artisan discret du sep-
tième art, un homme pour qui l’écriture et 
l’image formaient un même territoire, celui 
des histoires humaines.
Né à Alger en 1974, Anis Djaâd a grandi à Bab 
El Oued, quartier dense et vivant qui a façon-
né bien des sensibilités artistiques. Avant la 
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professionnelle dans la presse, notamment 
au Soir d’Algérie puis à La Tribune. Le jour-
nalisme lui apprend le regard direct, le sens 
du détail et l’attention aux trajectoires ano-
nymes.
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Au départ, il écrit. Scénariste d’abord, il parti-
cipe à plusieurs projets et apprend le métier 
au contact des plateaux. Il devient ensuite 
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parfois, mais formatrice. Très vite, l’envie 
de raconter ses propres histoires le pousse 
à passer derrière la caméra.Ses premiers 
pas comme réalisateur se font dans le court 
métrage. Le Hublot marque un tournant. Le 
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nario lors des Journées cinématographiques 
d’Alger. Une distinction qui attire l’attention 
sur un auteur encore peu connu mais déjà 
singulier.Le parcours se poursuit avec plu-
sieurs réalisations qui construisent peu à peu 
une œuvre cohérente. Parmi elles, Passage à 
niveau (2014), Le Voyage de Keltoum (2016), 
La Vie d’après (2021) ou encore The Night of 

-
vent les blessures invisibles, la mémoire et la 
solitude des personnages.
C’est avec La Vie d’après que son travail at-

circule dans plusieurs festivals et reçoit des 
distinctions importantes. Il obtient notam-
ment le Prix de la critique africaine lors des 
33es Journées cinématographiques de Car-
thage. Le public lui réserve également un 

public « El Kholkhal d’Or » au Festival natio-
nal de la littérature et du cinéma féminin de 
Saïda. À cela s’ajoute une mention spéciale au 
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mier roman, Le Matin parisien, suivi en 2009 
de L’Odeur du violon. Deux textes qui pro-
longent, par d’autres chemins, son regard sur 

Djaâd s’est imposé comme une voix attentive 
du cinéma algérien. Pas un homme de bruit 
ni de posture, mais un créateur qui travaillait 
dans la durée, loin des projecteurs faciles.Sur 
sa page Facebook, la ministre de la Culture 
et des Arts Malika Bendouda a salué « une 
plume cinématographique remarquable » et 
« un militant culturel qui a consacré sa vie au 
service du mot et de l’image ». Elle a rappelé 
que son travail témoignait d’un engagement 
constant en faveur d’un art capable d’éclairer 
le réel.
Dans son message, la ministre évoque un 
créateur qui n’a jamais renoncé à ses convic-

hublot à La Vie d’après, jusqu’à son dernier 
sacre avec Terre de vengeance, restent pour 
elle les traces d’un parcours exigeant.
Aujourd’hui, dans les cercles du cinéma, beau-
coup parlent d’un homme simple, attentif aux 
autres, profondément attaché à son métier.
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tiques dans les spectacles et les manifesta-
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de la culture et de l’information (ONCI), deux 
institutions centrales dans la gestion et la dif-
fusion de la création artistique en Algérie.
Le document a été paraphé par les directeurs 
généraux des deux organismes : Samir Thaal-
bi pour l’ONDA et Abdallah Bouguendoura 
pour l’ONCI.
Selon un communiqué de l’ONDA, cette 

lesquelles l’ONCI peut utiliser des œuvres 
protégées lors de l’organisation de spec-
tacles artistiques ou d’événements culturels. 
L’objectif est d’établir un cadre juridique pré-
cis pour l’exploitation du répertoire géré par 

Concrètement, l’accord autorise l’ONCI à ex-
ploiter des œuvres protégées inscrites dans 
ce répertoire, mais dans un cadre légal clai-

exact de l’exploitation autorisée. Elle déter-
mine ensuite la durée pendant laquelle les 
œuvres peuvent être utilisées. Elle précise 
également la nature des utilisations permises 
dans les spectacles et les manifestations 
culturelles.
Autre élément central, la question des rede-
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tants dus en contrepartie de l’utilisation des 
œuvres, qu’il s’agisse de redevances directes 
ou d’une part des recettes générées par l’ex-
ploitation artistique.
L’ONDA « insiste » sur la nécessité d’installer 
une pratique plus structurée dans le domaine 
de l’exploitation artistique, en particulier lors 
des spectacles et des événements culturels 
organisés à travers le pays.
Il s’agit à la fois de « veiller » à ce que les 
œuvres soient utilisées dans le respect de la 

loi, et de défendre les droits de celles et ceux 
qui les créent, les auteurs, mais aussi les inter-
prètes et les producteurs.Pour les institutions 
culturelles, ce type de convention est aussi un 
moyen d’encourager une culture du respect 
des droits artistiques, encore fragile dans cer-
tains secteurs de la diffusion culturelle.
Pour l’ONDA, cette « initiative » s’inscrit dans 
une volonté plus large de soutenir la création 
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tème où les artistes et les auteurs sont mieux 
reconnus et justement rémunérés pour leur 
travail.À l’heure où les festivals, spectacles et 
événements culturels se multiplient, cet ac-

permettre aux œuvres de circuler et d’être 
partagées avec le public, tout en respectant 
les droits de celles et ceux qui les ont créées.
Dans un paysage culturel marqué par la mul-
tiplication des festivals, spectacles et manifes-
tations artistiques, cet accord cherche ainsi 
à poser des règles précises, permettre la dif-
fusion des œuvres, tout en garantissant les 
droits de celles et ceux qui les créent.
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Le public, nombreux, mêlait plusieurs 
générations. Certains avaient grandi avec ses 
chansons devenues emblématiques du monde 
arabe. D’autres découvraient pour la première 
fois la puissance d’un répertoire façonné par 
la poésie et les combats du temps.
L’événement s’est déroulé en présence de 
plusieurs responsables culturels, dont le 
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de la culture de la wilaya d’Oran, Bouchera 
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place à la musique. Et au message qui traverse 
l’œuvre de Khalifa depuis des décennies, 
la dignité humaine et la solidarité avec la 
Palestine.
Sur scène, l’artiste a livré un concert dense, 
traversé par les thèmes qui structurent sa tra-
jectoire artistique, la liberté, l’exil, la mémoire 
et la résistance.
À plusieurs moments de la soirée, la salle 
s’est levée pour applaudir un artiste dont les 
chansons accompagnent depuis longtemps les 
luttes du monde arabe.
Le concert s’est ouvert par une pièce dédiée 
au peuple algérien et à la ville d’Oran. La voix 
posée de Khalifa et les premières notes du oud 
ont installé immédiatement une atmosphère 
attentive et chaleureuse.
Puis sont venues les chansons que le public 
connaissait par cœur. Parmi elles, « Ya Tayr 
Ya Hamam » ou encore « Muntasib Al Qama 
Amshi », tirée d’un poème du grand poète 
palestinien Mahmoud Darwich. Dans la salle, 
les spectateurs reprenaient les paroles à 
l’unisson.
Le programme a également fait place à plu-
sieurs œuvres devenues emblématiques de 
son répertoire : « Rita », « Ahinou Ila Khobz 
Oummi », « Ya Bahriya Hila Hila » ou encore 
« Monadiloun ». Des chansons qui, depuis 
des décennies, circulent dans les mémoires 
et accompagnent les combats politiques et 
humains de toute une région.
La soirée a aussi pris une dimension plus 
intime lorsque Khalifa a rejoint sur scène son 

violoncelliste Sary Khalifa.
Ensemble, ils ont interprété plusieurs pièces 
instrumentales, notamment « Beyrouth » et « 
Le Cri », dédiées, selon les mots de l’artiste, « 
à toutes les familles des martyrs tombés sur 
une terre pure ». Dans la salle, le silence s’est 
fait dense avant de laisser place à une longue 
ovation.
« L’Algérie aime la chanson engagée »

la presse sa joie de retrouver le public algé-
rien. Il a salué la ferveur de la salle et la proxi-
mité entre son œuvre et l’histoire du pays.
« La famille algérienne reste attachée à la 
chanson engagée. L’Algérie a beaucoup lutté. 
C’est pour cela que le peuple algérien aime la 
musique qui vient du cœur et de l’âme », a-t-il 
déclaré.
Cette soirée s’inscrit dans la tournée que l’ar-
tiste consacre à l’Algérie. Après Alger et Oran, 
le musicien doit se produire à Constantine 
pour clôturer cette série de concerts.

Rédaction Culture

Le scénariste, réalisateur et ancien 
journaliste algérien Anis Djaâd est décédé 
mercredi 4 mars 2026 à l’âge de 52 ans, 
après une longue maladie. Né à Alger et 
grandi à Bab El Oued, il laisse derrière lui 
un parcours marqué par l’écriture, le 
cinéma et la littérature, avec plusieurs 

dans plusieurs festivals.

ULTUREC
Cinéma algérien

Le cinéaste Anis Djaâd 
s’éteint à 52 ans

Accord ONDA–ONCI    
sur les droits d’auteur



“Pour voir loin, il faut 
y regarder de près.”

Pierre Dac

--
--

Le monde du football algérien est en deuil. 
Abdelkrim Ben Ghazal, ancien arbitre international 
et fi gure emblématique de l’arbitrage national, est 
décédé ce vendredi. Le ministre des Sports et 
président de la Fédération algérienne de football 
(FAF), Walid Sadi, a exprimé sa profonde tristesse 
dans un message de condoléances adressé à la 
famille du défunt. Il a salué la mémoire d’un homme 
qui a marqué le football algérien par son 
engagement et son professionnalisme. Au fi l de sa 

carrière, Abdelkrim Ben Ghazal s’était distingué sur 
le plan international en tant qu’arbitre, avant de 
jouer un rôle clé dans les instances nationales, 
notamment comme président de la Commission 
d’arbitrage de la FAF et ancien président de la Ligue 
régionale de Constantine. Dans son message, Walid 
Sadi a imploré Dieu Tout-Puissant d’accorder Sa 
miséricorde au défunt et de soutenir sa famille et 
ses proches, leur apportant courage et réconfort 
face à cette épreuve douloureuse.

Décès d’Abdelkrim Ben Ghazal
WALID SADI LUI REND HOMMAGE

Selon lui, défendre la souveraineté et 
renforcer l’immunité stratégique de 
l’État exige un projet national fondé 

sur la résilience, le développement et la 
démocratie. La force d’un pays ne se me-
sure pas seulement à ses ressources ou à 
ses capacités militaires, mais avant tout à 
la cohésion de sa société et à la con�iance 
de ses citoyens dans les institutions. 
Aucun État ne peut être solide et stable 
sans la participation active de sa popula-
tion et sans un cadre politique fondé sur 
la légitimité démocratique. Aouchiche a 
insisté sur l’importance d’aff ermir l’État 
de droit et les libertés, de consolider l’in-
dépendance économique et de construi-
re une économie capable d’assurer 
l’autosuf�isance dans les secteurs vitaux, 
de la sécurité alimentaire à l’énergie en 
passant par les technologies et le numé-
rique. Il a précisé que les élections légis-
latives de 2026 représentent un moment 
décisif pour l’avenir du pays. Il a rappelé 
que l’Algérie fait face à des dé�is internes 
importants, notamment la fragilité du 
modèle économique, la baisse du pou-
voir d’achat et la tension dans le paysage 
politique. Ces dif�icultés rendent néces-

saire clarté, volonté de réformes et res-
ponsabilité collective des forces nationa-
les. 
À ses yeux, les États aux institutions fra-
giles deviennent souvent des terrains 
propices aux con�lits géopolitiques et 
aux ingérences étrangères. Concernant 
le processus électoral, Aouchiche a réaf-

�irmé que le Front des forces socialistes 
défend depuis sa création un projet co-
hérent visant à construire un État démo-
cratique et social, fondé sur la souverai-
neté populaire, le respect des libertés et 
la justice sociale, en s’inspirant des va-
leurs de la Révolution de 1954 et de l’es-
prit du Congrès de la Soummam.  R. N.

Depuis plus de soixante ans, Cuba 
vit sous le blocus américain, une 
politique présentée comme dé-

fensive mais qui frappe en réalité des fa-
milles, des hôpitaux et des agriculteurs. 
Derrière les discours diplomatiques, ce 
sont des pénuries quotidiennes qui aff ec-
tent la nourriture, le carburant, les soins 
et l’accès aux technologies pour les étu-
diants. Le blocus n’est pas seulement une 
sanction abstraite. Il entrave les échan-
ges �inanciers internationaux, dissuade 
les entreprises étrangères sous la mena-
ce de sanctions, et complique l’importa-
tion de médicaments et de biens essen-
tiels. Malgré l’adoption annuelle par l’As-
semblée générale de l’ONU de résolutions 
demandant sa levée, la politique se pour-
suit, isolant de plus en plus la position 
américaine sur le plan international. 
Sous l’administration Trump, le durcis-
sement du blocus a accentué les restric-
tions sur les transferts �inanciers, le com-
merce et l’énergie. Pour beaucoup, cette 
politique ne se limite plus à un outil di-

plomatique : elle devient une pression 
économique visant à provoquer un chan-
gement politique. Quand l’accès à la 
nourriture, aux traitements ou au carbu-
rant se restreint, la frontière entre diplo-

matie et punition collective s’eff ace. Et 
pourtant, Cuba continue de promouvoir 
la solidarité internationale. L’île a envoyé 
des brigades médicales dans le monde 
entier pour soutenir les pays touchés par 
des crises sanitaires ou humanitaires. Ce 
paradoxe frappe : un pays soumis à un 
blocus sévère qui choisit d’exporter des 
soins plutôt que des armes. Soutenir 
Cuba aujourd’hui ne signi�ie pas ignorer 
ses dé�is internes. Cela signi�ie refuser 
que des populations soient punies pour 
un bras de fer géopolitique. Le blocus, 
loin d’avoir atteint ses objectifs politi-
ques, a surtout aggravé les dif�icultés 
quotidiennes et fermé le dialogue. À 
l’heure où la coopération internationale 
est cruciale, persister dans cette politi-
que soulève une question simple : la pu-
nition économique prolongée d’un peu-
ple peut-elle être justi�iée au nom de la 
démocratie ou de la sécurité ? Pour beau-
coup, la réponse est non. Mettre �in au 
blocus n’est plus un slogan, mais une exi-
gence humanitaire mondiale. R.N.

YOUCEF AOUCHICHE :

« L’Algérie doit renforcer sa résilience 
et sa souveraineté face aux défi s »
S’exprimant jeudi soir, à l’ouverture de la réunion des cadres du parti à la Fédération d’Alger, Youcef 
Aouchiche, premier secrétaire national du FFS, a souligné que les transformations internationales en 
cours imposent à l’Algérie un haut niveau de vigilance et de responsabilité nationale, en référence 
notamment à l’agression américano-sioniste contre l’Iran.

Donald Trump limoge Kristi Noem

Déchets nucléaires français en Algérie
Sabrina Sebaihi interpelle Paris 
pour obtenir des réponses

Dans un tournant brutal de sa 
politique migratoire, le président 
Donald Trump a annoncé jeudi 
soir le renvoi de Kristi Noem, 
ministre de la Sécurité 
intérieure, tout en lui confi ant 
une nouvelle mission comme 
émissaire spéciale pour 
l’Amérique latine. Sa sortie est 
prévue le 31 mars, et elle sera 
remplacée par le sénateur 
républicain Markwayne Mullin. 
Cette décision fait suite à des 
auditions tendues au Congrès, 
où la ministre a dû justifi er sa 
campagne publicitaire de 220 
millions de dollars, destinée à 
inciter les immigrés à quitter 
volontairement les États-Unis. 
Kristi Noem, qui apparaissait 
elle-même dans ces spots, a été 
fortement critiquée pour le 
gaspillage des fonds publics et 
pour ses propos controversés sur 
la mort de deux manifestants à 
Minneapolis, qu’elle avait 
initialement qualifi és de « 
terroristes intérieurs ». Les 
parlementaires, démocrates 
comme républicains, ont 

vivement dénoncé ses méthodes 
et son style. Le sénateur Dick 
Durbin a accusé les agents 
fédéraux d’avoir « semé le chaos 
dans nos villes » et d’avoir ciblé 
des individus « selon leur couleur 
de peau, leur accent et leur 
langue ». Du côté républicain, le 
sénateur John Kennedy a pointé 
l’incohérence entre la lutte 
contre le gaspillage et les 220 
millions dépensés en publicité, 
accusant la ministre de 
privilégier sa notoriété 
personnelle. Malgré ces 
critiques, Donald Trump a salué 
les « nombreux et spectaculaires 
résultats » de Kristi Noem, 
notamment en matière de 
contrôle des frontières, tout en 
annonçant sa réaffectation 
diplomatique. Pendant ce temps, 
le ministère de la Sécurité 
intérieure reste paralysé 
budgétairement depuis mi-
février, alors que l’administration 
continue de mettre en avant la 
lutte contre l’immigration 
clandestine comme une priorité 
centrale.

La députée écologiste Sabrina 
Sebaihi a interpellé la ministre 
française des Armées, Catherine 
Vautrin, sur les déchets 
nucléaires laissés par la France 
en Algérie. Dans une question 
écrite intitulée « Conséquences 
des 17 explosions nucléaires 
menées par la France en 
Algérie », elle revient sur les 
essais effectués entre 1960 et 
1967 à Reggane et In Ekker, 
sites où la France a développé 
son arsenal nucléaire. Ces essais 
ont généré des déchets variés, 
dont « certains contaminés par la 
radioactivité », rappelle la 
députée d’origine algérienne. 
Une première évaluation de la 
contamination, conduite par 
l’Agence internationale de 
l’énergie atomique (AIEA) en 
1999 à la demande de l’Algérie, 
n’a cependant pas couvert les 
déchets enfouis par l’armée 
française. Selon Sabrina Sebaihi, 
près d’une centaine de tonnes 
de matériaux radioactifs restent 
concernées. En octobre 2024, le 
Président Abdelmadjid Tebboune 
avait sommé la France de 

nettoyer ces sites : « Venez 
nettoyer les sites des essais 
nucléaires », avait-il lancé, 
dénonçant les maladies laissées 
par ces explosions. Il avait réitéré 
sa demande devant le Parlement 
deux mois plus tard : « Vous êtes 
devenus une puissance nucléaire 
et vous nous avez laissé des 
maladies (…) Venez nettoyer, 
nous n’avons que faire de votre 
argent. » Face à l’absence de 
réponse française, l’Algérie a 
entamé la décontamination des 
sites le 14 février dernier, une 
opération complexe, d’autant 
que les détails des essais menés 
par l’armée française restent 
inconnus. « Pour sécuriser et 
réhabiliter pleinement ces zones, 
les autorités algériennes ont 
besoin des cartes et plans 
détaillés des déchets enfouis et 
des zones radioactives », insiste 
Sabrina Sebaihi. La députée 
interroge Paris sur le refus de 
transmission de ces 
informations, essentielles pour 
garantir la sécurité des 
populations et la protection de 
l’environnement.

ELLE RÉSISTE DEPUIS 60 ANS
Cuba défi e le blocus avec ses médecins


